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du conseil en bref
Lundi soir dernier, le  conseil a tra ité  ce qui suit: Le Minis­

tè re  des Affaires m unicipales a dem andé au Conseil pourquoi 
certains emprunts approuvés an térieurem ent n 'ava len t pas été 
faits sur le m arché des obligations.

Le Conseil se réunira en C om ité pour étud ier ce tte  requête .
Le juge Bernard Dagenais de la  Cour m unic ipa le  recevra des 

honoraires annuels de $3,000 et ce t partir du prem ier Jan­
vier 1971. Ce salaire sera payé au prorata par les m u n ic ip a li­
tés de Buckingham, Thurso e t Masson. Tous les trois sont a f ­
filiés i  la  Cour m unicipale  de Buckingham.

M aître Pierre Joanlsse a avisé la  v ille  q u 'il é ta it Illégal de 
lim ite r le  nombre de barbiers. Si ce tte  résolution aurait été 
adoptée ce la  aurait porté a tte in te  t la  libe rté  d 'exercer le  
m étie r qu'on veut.

C laude C lém ent aura des services pour un certa in  nom bre 
de lots dans le  secteur de l'E co le  Polyvalente, m êm e si ce 
te rrito ire  n 'est pas annexé i  Buckingham. C ependant, le pro­
p rié ta ire  de ces lots devra signer un contra t notarié et s 'enga­
ger â payer le  coût des services dem andés, conform ém ent au 
règlem ent des am éliorations locales.

U n  a v i s  d e  m o t i o n  a é t é  p r é s e n t é -  
pour un règlem ent d 'em prunt qui couvrira les services de - 
m andés par un groupe de propriétaires du projet Lem ieux.

La ville dem andera des soumissions pour l'a c h a t de l 'h u i le 5 
chauffage et de la gazollne pour l'usage de la v ille .

La firm e d 'ingénieurs A lary , Tanguay e t Associés a suggé - 
ré  t la ville d 'accorder le contrat pour l'in s ta lla tio n  de servi­
ce  dans le  projet Lemieux âu plus bas soum issionnaire, soit 
i  la Com pagnie Elzéar Lafleur de Buckingham au coût de $27, 
404.

Le conseil donnera suite â ce tte  suggestion â la prochaine 
assem blée.

P ro je t . . . . . . . . .
de 2 millions à Angers

Lors d 'une im portante as -  
sem blée du conseil tenu lun­
di soir dernier, le conseil a 
approuvé les plans du projet de 
subdivision Chartrand présen­
té  par une firm e de la  v ille  de 
H u ll. Ce plan a é té  adopté i 
la condition que les lots de 
co in  de rue aien t une super fi - 
d e  de '7,500 pieds carrés. Les 
prom oteurs de ce projet ren­
contreront dans un avenir ra p ­
proché les urbanistes Zotar d e 
la m unic ipa lité  d 'Angers, et le  
conseil m unicipal d'Angers .Les 
prom oteurs ont Informé le  c o n ­
seil qu 'ils doivent construire 
pour l 'a n  prochain entre 25 et 
30 malsons d'une valeur corn -  
m e rc ia le  de plus de $250 ,000 . 
On sait que les promoteurs lor s 
d 'une rencontre p récédente a -  
v a ien t dévoilé au conseil qu lls 
ava ien t l'in ten tio n  de construi­
re en tre  150 et 200 malsons d 'u  
ne valeur de plus de 2 m illions 
de dollars en évaluation  pour 
la  m un ic ipa lité  d 'Angers. Les 
prom oteurs se sont portés acqué 
reurs d 'une ferme de la f a m il­
le  Chartrand récem m ent. La 
firm e a dévoilé que d é j i  e lle  
ava it une forte dem ande d e  
construction de maisons pour 
l 'a n  prochain. D é ji plus de 12 
personnes ont signé pour l ' a  -  
chat de maisons. La construe -  
tlon  de plusieurs maisons est à 
prévoir pour les prochains 
m ois . Les promoteurs ont dé­
voilé au conseil qu 'ils é ta le n t 
prêts i  construire entre 150 et 
200 maisons en cinq ans si la 
dem ande s'en faisait sentir. Il 
est entendu que pour les se rv i­
ces m unicipaux, seules les pro­
m oteurs en défraieront le coût, 
avec la  taxe d 'am élio ration  lo­
c a l e .  Entre-tem ps, les ment -  
bres du conseil se sont dit d e s  
plus optim istes e t sont des plu s

favorables, surtout lorsque la 
nouvelle route huit sera e n  
chantier d 'ic i  quelques années. 
De plus, le  projet donnera du 
travail aux gens de la m u n ic i­
palité  d'Angers et des environ*

Pourquoi les promoteurs ont 
choisi Angers plutôt que Gati -  
neau ou d 'au tres villes? Le 
m aire Théo M ineault a rétor -  
qué "L 'achat de valeurs est de 
$1,200 i  $1,400 m oindre avec 
la v ille  de G atineau. En p lu s , 
la taxe est moins é le v é e . En -  
suite, le  m arché du travail 
n 'est pas trop éloigné de la  vil­
le .

Disons que si plus de 25 i  30 
maisons se construisent dès l'an 
prochain, 11 est entendu que 
cela apportera de nouveaux 
com m erces dans la m unlcipa -  
lité qui viendront eux i  leur 
tour apporter des taxes i  la 
m u n ic ip a lité . C ette  assemblée 
é ta it la dernière pour les con -  
selllés Gérard O . Lanthler,Jean 
Guy C lém ent et M arcel Lafran 
ce pour la  présente office de 
conseiller. Aussi nous avonsap 
pris q u 'il y aura mise en nomi­
nation aux divers sièges de con 
sellier c i-hau ts m entionnés le 
dim anche 25 octobre prochain, 
entre m id i et 2 heures en la 
salle de l 'é c o le  Sacré-C  o e ur 
d ’Angers. S 'il y a élections, 11$ 
auront lieux le  dim anche pre -  
m ler novem bre prochain, au 
m étne endroit.

Le m aire  Théo M ineault a 
profité de l'occasion  pour sou­
ligner le m agnifique travail des 
m embres de ia  sûreté provinci­
ale du Q uébec, détachem ent 
de Buckingham au cours d e s  
dernières sem aines. 11 a profi­
té  de l'occasion  pour demander- 
que lesm em bres de la sûreté 
poursuivent leur v ig ilance au -  
près des autom obilistes.

MMCIETOI 
I l  HOCKEY MIIEII
Pour la seconde année con - 

sécutlve, la Ligue de Hock­
ey Mineur de Buckingham com 
m end lte  leur m archeton . L' an 
dernier 150 garçons e t filles et 
15 adultes ont réussi t ob ten ir 
$2 ,400 . pour le  hockey dans 
Buckingham . C ette année nous 
sommes déjà assurés du m ê m e  
nombre de jeunes qui m arch e­
ront.

Nous désirons a ttire r l 'a t te n ­
tion des adultes. C 'est une e x ­
ce llen te  m anière des parents de 
participer à une ac tiv ité  avec 
leurs enfants. Q uelle b e l l e  
m anière de m ontrer votre in -  
té rê t dans la  jeunsese d ' a u  -  
jourd 'hul en  participant au 
m archeton de 10 m illes avec 
vos jeunes. Les organisateurs 
de l'A ssociation du Hockey Mi­
neur souhaitent voir les parents 
relever le défi et m archer.

Les gens de Buckingham son t 
chanceux car les frais d 'ins -  
crip tlon  pour leurs Jeunes à 
une saison en tiè re  de hockey 
n 'est que $ 3 .00 .

Par conséquent, chers p a ­
rents, veu illez  m ontrer q u e  
vous êtes intéressés en p a r tic i­
pant â ce tte  m arche le 17 oc­
tobre. Si vous désirez un for -  
titulaire d 'in scrip tion , entrez 
en contact avec M . Jim Lahey 
i  986-3198.

La sem aine prochaine,' Le 
Bulletin de Buckingham pu - 
bliera les noms des personnes 
de la v ille  qui m archeront ain­
si qu'une ca rte  indiquant le 
tracé de la m arche et les p rix  
qui seront donnés.

Il POSTES 
A VOTRE CHOIX

T E L E  C A B L E

t  i  C-Ci W

se présente 
dans le 

quartier-ouest
Philippe Fong se présente au siège numéro 2 au quartier ouest 
détenu par M . Hugh Lem ieux. M . Fong est Ingénieur station­
na Ire i  l 'em plo i de la Com pagnie James M aclaren L iée. Les 
principales issues seront l'engagem ent d 'un  adm inistrateur m u 
niclpal pour la v ille  de Buckingham. En plus s'assurer que la 
com m unauté régionale de l'O utaouais n 'am ène pas de nou­
velles taxes pour les résidents de Buckingham. La m odifica -  
tlon du règlem ent d 'am élio ration  locale de te lle  sorte que le 
développeur paie les autres frais que ceux pour les services 
d 'eau et d 'égout qui sont payés ac tue llem en t par les proprié­
taires riverains. T enter d 'am élio rer les fac ilités de récréation  
pour les jeunes gens et am éliorer l 'é ta t  de l'a rcna . Tenter 
l'im possible pour obtenir de nouvelles industries pour la v ille .

Un pas de fa it Val-des-Bois
Tel que" prévu pour les d é ­

buts d 'octobre, la m a tern e lle  a 
ouvert ses portes ce tte  sem ai - 
n e . 26 bambins sont présente -  
m ent inscrits et se sont ten - 
dus en classe m ardi m a tin .

M lle M icheline Lem ire est

l 'in stitu trice  de ce tte  classe . 
Les m em bres de la Commis - 
slon Scolaire sont très heureu x 
de ce tte  réalisation  et les p a ­
rents apprécient les av an tag e  s 
dont leurs enfants pourront pro­
f ite r .

986-8318

Le conseil répondrait 
à la Ligue des Propriétaires

La Ligue des Propriétaires dans deux lettres adressées au 
Conseil a exigée que les membres du conseil produisent un 
rapport financier du trois septem bre et que ceux -c i conflr 
m ent ou réfutent les chiffres publiés la sem aine dernière par 
la Ligue des Propriétaires au sujet de la situation financière de 
la v ille . Selon la ligue , la dette de la v ille  a augm entée au  
cours des trois dernières années.

M . Roger Daoust a déclaré que l'aud ition  dem andé par la 
Ligue coû Brait le m élne prix qu'une audition couvrant une 
année en tière  sans m entionner le  coût, M . Leblanc, le prési­
dent de la Ligue a dit que la lettre portait peu t-ê tre  S con - 
fusion. Ce que la Ligue voulait c 'é ta i t  un rapport sommaire 
des dépenses et revenus pour les 9 prem iers mois de l'année . 
Quant i  la 2e le ttre , le m aire M . Roger Daoust a assuré la 
Ligue qu'après une vérification  du rapport financier par l 'a u  -  
diteur de la v ille , le  Conseil publierait une rec tifica tion  i  la 
le ttre  de la Ligue des Propriétaires.

Amendement du règlement 

des améliorations locales
Lors de l'assem blée de lundi soir, le conseil a apporté un 

am endem ent au règlem ent de l'am élio ra tion  locale .
L 'article  11 du règlem ent 241 stipulait que la ville factu­

re aux propriétaires riverains le rem boursem ent du cap ita l et 
de l 'in té rê t une fois les.travaux term inés et les coûts établis . 
Le nouveau règlem ent stipule que les coûts seraient distribués 
sur l'ensem ble des propriétaires riverains imposables et non- 
im posables. La partie  chargée aux non-Im posables sera ab­
sorbée par la v ille . Les biens non-im posables sont les écoles , 
les édifices du gouvernem ent, les sanctuaires relig ieux.

La ville de Buckingham a entrepris des dém arches auprès du 
gouvernem ent pour se faire rembourser le m ontant des taxes 
sur les écoles. Elle prétend pour le  cas de la Polyvalente n e  
sert pas seulem ent la  population de Buckingham mais l ' e n ­
sem ble du com té de Papineau.

Yvoe Aube, candidat dans le quartier-nord
M , Yvon Aubé, 340 Bélanger, se présente au siège nu 

rnéro un d an s je  quartier nord. M . Aubé fera la lutte à M . 

Léo Mongeon et à Don M aloley.

M . Yvon Aubé entend faire adopter par le conseil m unlcl -  

pal un plan d 'ensem ble en vue de promouvoir la venue d e  

nouvelles Industries i  Buckingham. De plus, il é tab lira it la 

collaboration entre le conseil et la Ligue des Propriétaires 

pour assurer une m eilleure adm inistration m unic ipa le . M . 

Aubé a dit être disponible en tout temps pour renseigner les 

électeurs.

'i
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éd i tor ia l
Les spéc ia l is tes  d o iv e n t  reviser  leurs pos i t ion s

L'attitude adoptée hier par la Fédération 
des médecins spécialistes défie tout enten­
dement Qu’on examine I affaire sous l ’angle 
qu'on voudra, ce groupe de professionnels de 
la santé aura beaucoup de difficulté à justi­
fier son refus de comparaître devant la com ­
mission parlementaire de la santé, c ’est-à- 
dire d obtempérer au voeu unanime d'un 
organe de l'Assemblée nationale Cette con­
duite est d ailleurs sans précédent dans nos 
annales parlementaires.

Les spécialistes avaient une occasion 
d engager solennellement le dialogue avec les 
élus du peuple On leur offrait le forum na­
turel où faire valoir leurs arguments. En se 
tenant à l'écart, ils ont affiché un mépris 
de nos institutions démocratiques qui ne sau­
rait aider leur cause devant l ’opinion publi­
que.

Le groupe du Dr Raymond Robillard a 
prétendu que les conversations qu ’il avait 
eues la veille avec le premier ministre Bou- 
rassa ne laissaient entrevoir aucune possi­
bilité d amendement à la loi d assurance- 
maladie sur la question du désengagement. 
Il aurait pu au moins vérifier son impres­
sion en se présentant devant la commission. 
De toute façon. M Bourassa a lui-même dé­
menti cette impression en déclarant hier q u ’il 
n ’avait jamais fermé définitivement la por­
te à des amendements.

Au surplus, la preuve avait été faite la 
veille que la commission parlementaire et 
le gouvernement étaient ouverts à toutes les 
suggestions constructives. En effet, M. Clau­
de Castonguay et ses collègues avaient ac­
cueilli positivement toutes les recommanda­
tions du Collège des médecins sur la ques­
tion du contrôle de 1 activité professionnelle 
des médecins.

Et, hier, le porte-parole de l'Union na­
tionale, M. Jean-Paul Cloutier, a pris sur 
lui, en 1 absence des spécialistes, de propo­
ser une nouvelle formule de désengagement 
qui supposerait un amendement à la loi. Or, 
le ministre de la Santé s'est dit prêt à étu­
dier sérieusement cette proposition. On voit 
mal qu’il aurait refusé catégoriquement 
d entendre aussi bien les remarques qu’au­
rait pu formuler le Dr Robillard ou l ’un de 
ses collègues.

Quoi qu'il en soit, les spécialistes ont 
toujours prétendu qu’ils ne pouvaient négo­
cier adéquatement tant que la loi reste ce 
qu elle est au chapitre du désengagement. 
S ’ils avaient été conséquents avec eux-mê­
mes ils auraient dû accepter l ’invitation 
qu'on leur faisait de défendre leur cause 
devant les législateurs. Ce problème ne se

réglera pas sur la place publique ou par des 
déclarations de guerre. Tant qu’ils fuiront 
le Parlement on pourra être tenté de conclu­
re avec le premier ministre que leur cause 
doit leur apparaître à eux-mêmes bien faible 
pour q u ’ils n ’aient pas le courage de la dé­
fendre où il se doit.

D 'autre part, en ces moments dramati­
ques, on ne saurait se contenter de considé­
rations d ’ordre négatif. La séance de la com­
mission s'est term inée, hier soir, par un 
nouvel appel pressant du premier ministre 
et des députés de tous les partis à I adresse 
des négociateurs de la Fédération des mé­
decins spécialistes. On leur a demandé, pour 
la quatrième fois, de revenir sur leur déci­
sion et d ’engager le dialogue avec les élus 
du peuple. La commission parlementaire a 
été ajournée sine die et pourrait être recon­
voquée dès lundi prochain.

Les spécialistes doivent reviser leurs 
positions. Il en est encore temps. Le gou­
vernement a modifié son attitude depuis le 
début de la négociation. Au début, il voulait 
discuter uniquement à 1 intérieur de la loi 
d assurance-maladie. Il a finalement con­
senti à élargir le débat. Personne ne l'a ac­
cusé d'avoir renié ses premières déclara­
tions. Les médecins ne se diminueraient 
point non plus en acceptant, à leur tour, de 
faire preuve de plus de souplesse.

Il n'y aurait rien de honteux, donc, pour 
les spécialistes-après avoir refusé de se 
présenter au Parlem ent, de reconsidérer 
leur tactique. Ils se grandiraient même en 
reconnaissant leur erreur.

D’autre part, on doit reconnaître, de part 
et d ’autre, que la négociation, directe ou par 
voie de médiation, doit être menée plus vi­
goureusement que jamais. L’heure du grand 
affrontement a sonné, la reprise des tra­
vaux de la commission parlementaire n ’a 
rien d ’incompatible avec la poursuite ac­
célérée de la négociation.

A cet égard, l ’ancien ministre de la san­
té, M. Jean-Paul Cloutier a suggéré, hier, 
au gouvernement, qu ’il pourrait ajouter 
substantiellement à ses offres monétaires et 
viser à une plus grande parité avec l ’On­
tario. M. Claude Castonguay e t le premier 
ministre Bourassa ont qualifié la proposi­
tion de constructive.

La suggestion de M. Cloutier était d ’ail­
leurs reliée dans sa pensée à la précédente 
qu’il avait faite à propos du désengagement.

Dans le problème du désengagement, en ef­
fet, il y a peut-être au départ et essentiel­
lement une question de principe: le médecin 
veut être libre d 'adhérer ou de ne pas adhé­
rer au régime. Mais il y a aussi le mécanis­
me qui perm ettrait d 'ajouter indirectement 
aux revenus des professionnels de la santé 
par les suppléments que perm ettrait le dé­
sengagement. Si les tarifs prévus à la con­
vention étaient plus élevés, la tentation 
pour le médecin d ’opter pour la non-parti­
cipation au régime serait grandement at­
ténuée.

La question du contrôle de l'acte médi­
cal par la profession elle-même étant, à 
toutes fins utiles, définitivement réglée, il ne 
reste plus, en somme, que l ’aspect pécu­
niaire à discuter. La liberté du médecin de 
se désengager contre remboursement entre 
dans cette catégorie de sujets.

Le temps est cependant devenu de l ’es­
sence même de la négociation. Si celle- 
ci. de toute évidence, s ’acheminait vers un 
échec, le gouvernement n ’aura plus le 
choix. Il devra assumer ses responsabilités, 
et sans tarder.

Il lui appartiendra cependant de bien 
prendre garde que la législation spéciale à 
laquelle il lui faudra recourir ne pénali­
se point les autres professionnels de la san­
té qui ont négocié de bonne foi avec lui. 
Il pourrait s ’inspirer du récent projet de loi 
no 38 qui a mis fin provisoirement au conflit 
de la construction.

Une loi spéciale devra, en effet, tenir 
compte de l’état du dialogue aux cinq tables 
de négociation. Ce qui a été paraphé par l ’un 
ou l ’autre des groupes ne devra pas être re­
mis en question.

De même, les progrès réalisés avant- 
hier devant la commission parlementaire sur 
le contrôle de l ’activité professionnelle des 
médecins ne sauraient faire l ’objet d ’un re­
cul.

Toutes les parties intéressées, et non 
seulement les médecins spécialistes, enfin, 
devront pouvoir aussi se faire entendre 
avant que le gouvernement ne mette défini­
tivement fin au dialogue.

Entre-temps, on veut espérer que le Col­
lège des médecins continuera de rappeler à 
ses membres les obligations de leur ser­
ment et de leur code de déontologie. On veut 
espérer aussi que ces mêmes médecins ne 
resteront pas sourds à ces appels.

V incent PRINCE 

(Le Devoir, 3/10/70)

Avis l ' i r i i w i  p ik l ty t
La Régie des Marchés agricoles du Québec tiendra une au­

dience publique, le 9 octobre prochain , pour entendre les per­
sonnes intéressées par les requêtes déposées par la F é d é r a  
tion des propriétaires de porcs du Québec et la  Fédération d e s  
propriétaires de volailles du Q uébec dem andant l'ap p ro b atio n  
des plans conjoints les concernant.

Par ces requêtes, ces fédérations réc lam en t, en vertu de 
projets de plans conjoints qui seront soumis au référendum  des 
producteurs, le droit d 'exercer les pouvoirs que leur perm et la 
loi des m archés agricoles du Q uébec.

L 'audience, qui se tiendra & 10h., au siège de la  R ég ie ,201 
boulevard C rém azie, i M ontréal, perm ettra a tous les in té -  
ressés, acheteurs et producteurs, de faire connaître l e u r s  
points de vue au sujet de ces requêtes.
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La c ig are tte  a é té  responsable du plus grand nombre de désastres causés par le feu, au Q uébec , 

en 1969, puisque 45% des incendies survenus au cours de l'an n ée  lu i sont d irec tem ent im putables.
C 'est ce  qu 'a révélé à l'occasion d e l à  Sem aine de la prévention des incendies, com m encée le 

4 octobre pour se term iner le  10, le d irecteur général de la Division de la prévention des incendies 
au Q uébec, M . G illes Lam othe. Les autres causes des incendies rapportés l 'a n  dernier a 1 organis -  
m e gouvernem ental qui relève de la responsabilité du m inistre des Affaires m unicipales Me M aurice 
Tessier, se répartissent ainsi: é le c tric ité , 14%; liquides in flam m ables, 12%; installations de chauffa-

gC‘ Quant au b ilan g lobal, il fait é ta t de 20,570 incendies, lesquels ont provoqué la  : m ort de 
personnes, causé des blessures à 480 autres, et occasionné des pertes m atérie lles de $54 m illions 
dollars. Les statistiques les plus récentes ont dém ontré que 80% des incendies et 60% des pertes 
vies sont survertuï dans des maisons fam ilia les.

C om m entant le  b ilan  des douze dernières années au chapitre des incendies au Q uébec, le 
recteur général de la D irection de la prévention des incendies a précisé que le feu a fauché 1 ,-7  0 
vies hum aines et détru it pour $525 m illions de biens m atérie ls .

Interrogé sur les effets des incendies pour la  com m unauté en généra l, M . Gilles Lamothe a d é ­
claré qu'aux pertes déjà énumérées 11 faut ajouter les centaines de m illions de dollars dont sont pri­
vés l'industrie  et les travailleurs par suite de retard dans la production, de m êm e que les pertes per­
m anentes résultant des entreprises qui profitent d 'un  incendie pour s 'é tab lir  ailleurs ou m e ttre  fin a 
leurs ac tiv ités. M . Lamothe dénonce aussi les effets néfastes des incendies sur les salaires, le  pou -  
voir d 'a c h a t, de m êm e que sur les taxes m unicipales, scolaires, provinciales et fédérales.
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Qualité
et

Service,

I  N . BERTRAND ET ASSOCIÉ
Jees-Merie Bertrand. C.A. • •  Laurent Bertron4 C.A. 

COMPTABLES AGREES

164 est, rue MacLeren 986-3393 Buckingham

Jacques Prévost
A V O C A T

310 rue V ictoria  Téléphone : 985-3033

TH U R S O ,Qué.

Semaine de Prévention des Incendies
gne;

1. Inspecter soigneusement 
tous édifices publics,loge­
ments, magasins, entre - 
pôts, usines, fermes, m i­
nes et forêts, et en é ltm l- 
nler toutes causes suscep - 
tibles de provoquer ou de 
propager l'incendie;

2. inspecter soigneusement 
les théâtres, hôtels, hôpi­
taux, institutions et lieux 
de réunion et prendre des 
dispositions pour effec - 
tuer les changements n é ­
cessaires en vue de proté­
ger les occupants en cas 
d ’ incendie;

3. faire exécuter des exerci­
ces dans toutes les écoles, 
ainsi que dans toutes les 
institutions et usines, a fin  
de renforcer la sécurité de 
leurs occupants et les fa­
m iliarisant avec les m oy­
ens d'évaucation les plus 
efficaces et les plus rapi - 
des en cas de danger;

4. faire donner, dans les é- 
coles, par les instituteurs, 
et les fonctionnaires mu­
nicipaux, des cours spéci­
aux portant sur la préven­
tion des incendies,et fa i­
re distribuer aux élèves 
toute la documentation y 
afférente publiée â cet efr 
fet;

•î. les services fédéraux, pro­
vinciaux et municipaux , 
intéressés s'affronteront,en 
organisant des réunions pu 
bliques ainsi que par la
presse, la télévision, des 
émissions radiophoniques , 
des films spécialement pré 
parés ou par tels autres 
moyens qui leur paraîtront 
convenir le m ieux, de bien 
faire comprendre aux c i­
toyens combien i l  est im ­
portant, du point de vue 
national, de protéger les 
vies, les biens et les rl - 
chesses naturelles con tr e 
l'incendie.

Période de

La table d'honneur se composait de M . et Mme Roger D'Aoust 
maire de Buckingham, M . et Mme Ovlla Soucy Chef despom 
piers, Mgt. Rollln, la Reine de la Semaine de Prévention Mlle 
Franclne Bisson, M . et Mme Léo Mongeon.

recrutement

est notre 
devise

ED’S SALES & SERVICE
2 6 4  M A I N  S T  -  TEL 9 8 6  5 8 5 6

S Venfe e t  se rv i ce  sur mochineso 
à chudre neuves et  usagées

B U C K I N G H A M  Q u e

L'ouverture de la campa - 
gne de prévention eut lieu d i­
manche dernier le 4 octobre à 
lOh. a .m . â l'HAtel de v ille , 
par le maire de Buckingham , 
M . Roger D'Aoust, La para - 
de est partie de l'aréna muni - 
cipal sur la Jacques à 14h. 
et a parcourue toutes les rues 
de la v ille . Après la parade des 
liqueurs douces furent offertes 
gratuitement aux Jeunes et un 
souper.fut servi aux membres 
de la brigade et aux partiel - 
pants de plus aux dignitaires 
c iv ils  et religieux.

Pendant cette semaine, les 
pompiers feront une t o u r- 
née d'inspection dans les éco­
les de Buckingham et dans cer­
tains établissements et demeu­
res. L'inspection est un é lé ­
ment important de la préven­
tion des incendies.

Cette semaine de prévention 
se continuera jusqu'au d ix oc­
tobre. Les cinq mesures sui­
vantes étaient suggérées pou r 
mettre i  terme cette campa -

Toutes personnes intéressées 
au cours de pompier doivent 
donner leurs noms au chef des 
pompiers, M . Ovila Soucy, au 
plus tard, vendredi prochain . 
Les cours conduisent â l 'o b ­
tention d'un certificat de pom­
pier.

Un tllm fut projeté sur la semaine de la Prévention des Incen­
dies.

TEL. :  986-3508

JACQUES ROCHON
Entrepreneur  en P lomber ie-Chauf fage 

Réparations générales - Estimation gratuite 
69h R U E NOTRE-DAME 
MASSON,  QUE.

M 6 - 3 8 3 Î

H onoré C a d ie u x  Inc.
Mai son Fun ér a i re  

A m b u la nc e

322 P R I N C I P A L E    BUC KING HA M,  QUE.

Le département de Pompiers et le Conseil m unicipal. Itère 
rangée; R. Cameron, L. Mongeon, M. le Maire R.D'Aoust 
Mgr. Rollin, M . J.L. Champagne. 2e rangée: Lt. J. G. 
Soucy, Capt. J. Villeneuve, Chef D. Soucy, G. Gauthier, 
chef adj. R. Cadieux, Inspecteur R. Chénier.
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Premier 
anniversaire 

de l’Hotel Paqaette

M . Y von Paquette l'organisateur des festivités du prem ier a n ­
niversaire de l'HÔtel Paquette.

TELEGRAMME

Buckingham, Qué. 
Le 6 octobre 1970 ,

M r. Roger D'Aoust,

M aire de Buckingham,
Hôtel Je  V ille,
Buckingham.

Monsieur:

Après consultation de son com ité  exécu tif, la L i ­
gue des Propriétaires insiste d'avoir une réponse écrite  i notre 
lettre  du 29 sept. 1970.

Nous nous objectons aucunem ent â ce que c e t t e  
réponse soit publiée dans le Bulletin de Buckingham ou a il­
leurs par qui que ce soit.

Nous vous demandons de nous faire parvenir par le t­
tre le plus tôt possible le coût approxim atif du service de la  
dette  pour 1970.

M erci de votre collaboration .

Ligue des Propriétaires,
A. -  B. LeBlanc, Président.

a
&

S
■c

De vendredi a" d im anche der­
n ier, M . Yvon Paquette, le 
propriétaire de l'H ôtel Paquet -  
te  de G len-Alm ond organisait : 
3 Jours de festivités pour corn -  
m ém orer le prem ier anniver - 
sa ire d 'ouverture de son é ta ­
blissem ent h ô te lie r. M . M ar­
cel Glngras fut l'h ab ile  m a î­
tre de cérém onie . 1.'orchestre 
de La Vallée de la Lièvre 5 " 
assumèrent les frais de la m u ­
sique alors que deux filles à 
Go-Go égayèrent les festivi -  
tés.

Le tout a débuté vendredi 
dernier par un bercethon et un  
spectacle instrum ental de vio­
lon.

Le sam edi m atin  i  9 h e u res 
30 des com pétitions de fer à 
cheval eurent lieu , levée de la  
p ie rre , portage de billots et 
un concours de force.

Le soir une com pétition  d e  
danse carrée eut lieu .

Le dim anche i  deux heures, 
il y eut la finale de tous l e s  
concours. A neuf heures la r e ­
m ise des prix.

V oici la lis te partie lle  de« 
gagnants. Au Bercethon, l a  
gagnante fut Irène Smith av ec  
26 heures 37 m inu tes, suivie de 
M arjo laine Sm ith 26 h . 36 m .

Violon: M aurice M aloney et 
Robert Varin

Tirage du poids (75 lbs) - 
Femmes: Pat Bigelow - Kathey 
Bigelow et Beth Bigelow.

Lanceur de la  roche (75 lbs) 
Léo Bowman e t Barry Bigelow .

Souque i  la corde: Equi -
pe de l ’Hôtel Roquebrune.

Transport du billot (200 lbs) 
Jim M allish -  Dave Sabourlnet 
Pierre M ajeau.

Danse carrée: La troupe Mer- 
vin Butler.

Sur la rivière G atineau

Ceistrietiei I'm put 
i  siperstnctin 

nétalliqie
Le m inistère de la Voirie du 

Q uébec a autorisé la construe -  
tion d 'un  pont i  superstructure 
m é ta lliq u e , avec dalles et cu­
lées en béton a rm é , sur la ri­
vière G atineau dans le  c a n ­
ton Northfield (G atineau).

Ces im portants travaux, con­
fiés i la firm e "W .D . Laflam - 
m e L im itée", de H ull, com - 
m enceront dans quelques Jours 
e t se poursuivront Jusqu 'au prin­
tem ps prochain.

Une fols te rm in é , le  nou­
veau pont d 'une longueur de 
305 pieds offrira aux automo -  
bllistes une voie carrossable de 
30 pieds et il re liera  le  che­
m in  régional "rang C -3" S la  
route no. 11 dans le canton de 
Wright via "Pointe -  Confort " , 
endroit touristique bien  con -  
nu de la région.

Pour la construction de c e  
nouveau pont e t la dém olition  
du vieux pont couvert, le  m i -  
n istère  dépensera $469,498.00.

CORRECTION

Nous avons reproduit un corn -  
m unlqué fau tif. M . Roméo 
Charlebols est donc le  gagnan t 
d 'une carabine W inchester.

M . M arcel G Ingras l 'h ab ile  m aître  de cérém onie .

I
M . Yvon Paquette est entouré de Pat Bigelow, Cathy Bige 
low, gagnantes du lancer du poids.

Gagnants, danses carrées: M ervln Butler, Elleen Butler, Lor­
raine M cDerm id. Evelyn G authier, Palm a G authier, G e a n 
Bigelow et Ken Bigelow.

Souque t  la corde, équipe Roquebrune: M arcel G authier, Pier­
re M ageau, Y. Paquette (P rop.), M arcel Glngras (M .C .) ,R o ­
bert Larocque, Léo Bowman, Silvlo Couture et Gérald Alk -  
m er est absent.

Transport da billot. Tir du poids.



Malheureusement, vous ne pouvez to u t laver, 

pansa s*y...

A VOTRE SERVICE DEPUIS 20 ANS

Town & Country
986-2811 

RUE JOSEPH, BUCKINGHAM

Femme d'aujourd'hui
du lundi au vendredi, 15 h 00

Un magazine unique au monde: 
“Femme d'aujourd'hui", avec Aline

PAROISSE S7 GREGOIRE &E NAZIANZF
Buckingham, F. ()■

 Offices de la semaine_ _ _ _
LUNDI

7.00 En l l io n .  de St-Jude par une paroissienne.
4.00 Mme Léonard Constantin par M M . et Mmes Périas 

Chénier et Gilles Charette.

MARDI
7.00 M. et Mme Florimond Strévez par la succession
4.00 Robert Masson par son épouse.

MERCREDI
7.00 M. et Mme William Raby parla  succession
4.00 Odilon Chalifoux par son épouse.

JEUDI
7.00 Joseph Varin par les employés de l*H6pital St-M i - 

chel
4.00 René St-Louis par son épouse et ses enfants.

VENDREDI
7.00 Intention spéciale par le Club Vol i Voile
4.00 M lle  St-Louis par les employés du bureau du Dr.

Gilles A lla ire .

SAMEDI
7.00 Josaphat Lepage par la fam ille  Emile Sabourin
4.00 Mme Marcel Latour par M . et Mme Roger Gaudet
5.00 MARIAGE; Claude Deschatelets et Ginette Tremblay

DIMANCHE
7.15 Mme Yvonne Bêlait par la succession
8.30 M ichel Charette par M . et Mme A lb ln i Laviolette
10.00 Octave Deguire par M . et Mme René Des jardins
11.00 Mme Blanche Carrière par M . et Mme Aurêle Car­

rière
12.00 Roméo Bisson par son épouse
5.00 Mme Léonard Constantin par M . et Mme Noel Cons 

tantin .

PUBLICATIONS
Gilles Beauchamp et M ire ille  Mongeon (2)
Gilles Baron et M arie-Clalre Lalonde (2)
Jean-Guy Bissonnette et Gisèle A lla ire  (3)
A lcide Trudel et Suzanne Charette (3)
Claude Deschatelets et Ginette Tremblay (3)

C E T  H O R A IR E  DE MESSES

EST U N E  G R A C IE U S E T E Robert Loroche
DE V O T R E  A G E N T  L O C A L

(D 986-5536

BUCKINGHAM, QUE.
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MASSON
conseillés étudient la possibilité d'installer un 
grillage pour protéger les vitres.

Il y aura élections pour huit membres, sor­
tant de charge du conseil d'Admlnlstratlon de 
l'Association des Loisirs de Masson, mardi le 
13 octobre 1970, à 8 heures p .m . au sous - sol 
de n iO te l de V ille .

Tout résidant de la M unicipalité de Mas- 
son peut y être élu pour un terme de deux ans 
et doit s’engager â être un membre très a c t i f .

Tout le monde est cordialement invité à as­
sister i cette assemblée générale.

Roland Pagé, secrétaire . 

SURETE MUNICIPALE DE MASSON 

1-30 septembre 1970.

RAPPORT DES ACTIVITES

Accidents •
Blessés

PLAINTE DE VOL 

Vols
Vols d'automobiles 
Automobiles retrouvées 
Dommage i  la propriété

CIRCULATION

Billets d 'infraction 
Avis d ’infraction 
Sommations servis 
Automobiles remises 
Automobiles renis

SURVEILLANCE

Maisons vacantes

PROCEDURE JUDICIAIRE

Cour municipale
Cour du Magistrat
Amende à la Cour Municipale

SERVICE DE LA POLICE

Plaintes reçues 
Appels téléphoniques 
Personne recherchée 
Personne retrouvée 
Objets saisis 
Sortie d'urgence

DETENUS

Détenus pour enquête 
Détenus pour protection 
Arrestations

HEURES DE TRAVAIL

Heures du dept.
Heures passées i la Cour

AUTO-PATROUILLE

Millage de l'auto
Essence
Huile

73
12

1
2
2

8
1

$547.00

10
206

1
1
1
1

272
10

3331 
340 gais. 

2 gais.

Régent Payette, Officier

Le conseil municipal de Masson tenait une 
importante assemblée régulière lundi, 5 o c ­
tobre dernier, sous la présidence de son hon­
neur le  maire Lucien Bouchard et des conseil­
lers Roger St-Onge, Henri Belter, A lton Car- 
son, Paul-Emile Pagé et Fernand Laflamme . 
Le greffier, Pierre H ayes était aussi présent.

VANDALISME AU PAVILLON MUNICIPAL

Lors de l'assemblée, les conseillés munici -  
paux ont déplorés les actes de vandalisme corn 
mis au cours des dernières semaines, au p a - 
Villon municipal situé rue Napoléon, alors que 
l'on a dû remplacer un tota l de 18 vitres. Ch 
a dévoilé que c e li était la 2e fois cette an­
née que l'on remplaçait des vitres. Le con­
seil a acheté les vitres nécessaires de la f i r ­
me Bruno Potvin de Masson. Entre-temps, les

COMPTE DE $3,550 POUR L 'ARENA DE LA 
FIRME RENE RICHARD

Le conseil municipal a reçu un compte de 
M. René Richard architecte de Hull de la f i r ­
me du même nom, pour un montant de $3 , 
550 pour avoir préparé des plans prélémlnal - 
tes pour une aréna municipal à Masson. Le 
conseil a approuvé le compte et sera réduit sur 
les dépenses du projet, si ce dernier est ap­
prouvé par les électeurs-propriétaires. C o n ­
cernant l'aréna, une firme a présenté un prix 
de $63,500 pour la vente d'un dûme pour l'a  - 
réna. I l s’agit d'un dû me non-isolé. L'aréna 
projeté a une longueur de deux cents douz e 
pieds (212') par cent vingt-deux pieds (122') de 
large. Quand le projet de l ’aréna sous forme 
de règlement d'emprunt sera présenté aux é- 
lecteurs-propriétaires?

$2,344 AU LIEU DE $3,444.

Le maire Lucien Bouchard a déclaré que la 
v ille  de Masson devait à la Communauté R é -  
gionale de l ’Outaouais la somme de $2,344 et 
non $3,444 tel que mentionné dans notre jour­
nal. M . le maire a tenu i faire cette précisi­
on au début de l'assemblée.

NOUVEAU FIGARO A MASSON

Le conseil a accordé un permis pour 1' ou­
verture d'un salon de barbier par un M . Des­
jardins de Buckingham. Le salon serait insta l­
lé côté ouest de la v ille  de Masson. Le pro­
priétaire de ce nouveau salon ouvrira les por - 
tes vers la fin du mois d'octobre.

Le conseil a adopté une résolution i l'e ffe t 
q u 'il rembourse un montant de $625.17 a u 
fond de construction.

DEMANDE DE SOUMISSION

Le conseil fera parvenir des demandes de 
soumissions aux firmes Les Entreprises Papi - 
neau de Masson-Buckingham et Elzéar La  - 
fleur Inc. de Buckingham pour l'entretien de
5.31 m illes de chemins d'hiver. Les soumis­
sions doivent parvenir au conseil pour la pre - 
mière assemblée du conseil élu, le lundi 9 
novembre prochain.

Lors de l ’assemblée le conseil a adopte u n 
règlement qui permettait S la v ille  de pour­
suivre en Justice tous les propriétaires d'a n i -  
maux de race canine qui nuisent i la paix pu­
blique. Ainsi, tous propriétaires de chiens res­
ponsables d'une nuisance publique en aboyant, 
ou autres matières, recevront un premier a- 
vertissement de la sûreté municipale, puis lors 
de la 2e offense sera poursuivit en justice.

La Communauté Régionale de l'Outaouals a 
avisé le conseil m unicipal par lettre qu’un in­
térêt sera chargé après soixante jours de la ré­
ception de la facture de $2,344. Ce montant 
représente la part de la v ille  de Masson doit 
payer à la Communauté Régionale de l'Outa - 
ouais sur une somme de $80,000 comme taxe.

Le conseil étudie présentement la possibl - 
lité  d ’engager un inspecteur agraire. Le Paci­
fic Canadien a fait parvenir une lettre i  1 a 
v ille  pour savoir si elle possédait un inspec - 
teur agraire. La v ille  a déjà fait parvenir u- 
ne lettre i  la Cie demandant de couper 1 a 
mauvaise herbe le long de la voie ferrée. Sur 
ce, la Cie a demandé si la v ille  avait un ins­
pecteur agraire. Pour le moment, Masson n'a 
pas d'inspecteur agraire et songe à nommer le 
chef de police i ce poste.

Après quelques minutes de discussion, 1 e s 
conseillés ont finalement approuvé un compte 
au montant de $26 de M . Ambroise Chénier.Il 
appert que M . Ambroise Cliénier a été obligé 
de faire un voyage d'urgence à Montréal et 
comme il  fa lla it un remplaçant, M . Chénier 
a présenté une facture de $26. pour 52 heures 
de travail i $0.50 de l ’heure.

Plusieurs conseillés prétendaient que M . 
Chénier devait le compte, mais par la sui - 
te, l ’on a mentionné que dans le contrat s i­
gné, i l  n ’avait aucune clause i ce sujet.

L'Assemblée a été ajournée S jeudi soir à huit 
heures.

Y van Patry.

La tournée d’information sur la loi de l’aide sociale 

atteint la région de l’Outaouais •
La tournée d'information en­

treprise par le ministère de la 
Famille et du Bien-être social 
pour renseigner le public sur la 
Loi de l'a ide sociale atteln - 
dra dans quelques Jours la ré­
gion de l'Outaouals.

Les comtés de ce te rr ito i­
re seront visités aux jours sui­
vants; 13 octobre, Labelle; 14 
octobre, H u ll; 15 octobre, Ga­

tineau et Pontiac.
Avant l'entrée en vigueur de 

la Loi de l'a ide sociale, pré­
vue pour le 1er novembre, le 
ministère de la fam ille  et du 
Bien-être tient i renseigner la  
population sur la teneur d u 
texte lég is la tif. Ces assem - 
blées d'information s'adressent 
donc â différents publics, dont 
le plus directement intéressé .

est celui des bénéficiaires de la 
lo i. Sont également invités les 
travailleurs sociaux et les re­
présentants d'agence de bien - 
être.

Toujours dans le cadre de 
cette tournée, on rencontrera 
le personnel des bureaux lo ­
caux ou régionaux de l ' a i d e  
sociale.

1770
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OlfANÏT- QUAND
EN VILLE 
ET 
D A N S  LE C O M T E
par

J A C Q U E S  D U P O N T

Les Richelieu de Thurso ont tenus dimanche le 4 octobre , 
leur premier tournoi de golf au club de golf local .  Une v in g ­
taine de golfeurs ont pris part a" cet événem ent. Le m e i l le u  r 
pointage fut enregistré par Jacques Dupont avec un 41 et 3 9 
soit 8 au-dessus de la normale. Le grand gagnant fut J u -  
les Thibeaudau avec un 167 avec un atlantique handicap de 
105 qui donnait un 62 net. Un trophée spécial a été remis à 
Richelieu Jules. Le club Richelieu de Thurso désire rem erc ie r  
les autorités du golf local pour leur courtoisie et ainsi que 
Pierre Renaud et André Guénette de Buckingham qui ont bien 
voulu prêter leur concours i  ce tte  journée. Il y avait aus­
si Jos Matte et ses invités qui ont aidé au succès de ce p r e ­
mier tournoi du Richelieu local .  Les organisateurs p rom etten t  
que l 'an  prochain leur tournoi aura lieu plus tô t .

C L O T U R E  DE  L A  SAISON DE G O L F
Le président du d u  g de golf de Thurso, M . Jean- Guy Tut 

pin annonce que samedi le 10 octobre i  la salle Bolleau il y 
aurait "Le Party de clôture" de la saison de golf 1970, à 8 
heures. A ce tte  occasion les prix seront distribués aux g a - 
gnants. 11 y aura aussi soirée dansante avec orchestre. T o u s  
les actionnaires sont invités.

Com me j 'a i  promis de raconter ma semaine de chasse à 
l 'o r i g n a l  en compagnie de mes compagnons Pierre et Jean 
avec notre guide Paul-Emile (Ministre) Morin. TDisons tout de 
suite que pour la 2e année nous avons laissé notre orignal dans 
le bois. L'an passé notre ami Pierre avait manqué et ce tte  an 
née il n'a pas réussi i garder l 'orignal qui est a llé  lui r e n ­
dre visite. Je dois dire tout de suite que si Pierre dans notr e 
groupe est ce lu i qui voit l 'orignal c est que dans le bols et à 
la chasse notre ami Pierre est très patient et pour la chasse à 
l ’orignal c 'est la première qualité .

N o u s  sommes arrivés le vendredi vers 2 hres P .M . et a p t e s  
avoir placé notre chargement dans le cam pem ent,  nous sorm 
mes allés vérifier notre lieu de chasse. Je dois dire que ça 
déjà fait quatre ans que nous pouvons louer le m êm e te r r i to i ­
re et nous le connaissons. Il y avait des traces qui nous prou­
vaient qu'il y avait de l 'orignal dans le coin. Donc s a m e d i , 
à 6 hres et trente a . m .  on était  i nos places sur le lac ,  m a i s  
la brume était  épaisse et ce n'est que vers 8.30 a . m .  que

PAROISSE ST U C
BUC K IN GH A M.  P . Q .

O F F I C E S  DE LA SEMAINE

DIMANCHE

8.00
9.00
10.00 
11.30

DIMANCHE
Maxime Lauzon, par Dame Francis Brlfcre (annlv) 
Claudias Chénier, par Mm3 Henry Smith 
Aldège Durocher par son épouse et ses enfants 
Martial Larocque, par Dame Auguste Marion

LUNDI
7.00 p .m .  Jacques Charbonneau, offrande funérailles

MARDI
7.00 p .m .  Dame Albert Goulet e t  Rita Joanisse par Dame

Gilles Fillion.

MERCREDI
7.00 p .m .  Aimé Fillion, par la famille  Simone Fillion

JEUDI
7.00 p .m .  René Fillion, son épouse

VENDREDI
7.00 p .m .  M. et Mme Pierre Desjardins, par la succession.

SAMEDI
7.00  p .m .  M. et Mme Ernest C lément, par la succession.

VISITE DE LA PAROISSE: Cette semaine, mardi, mercredi , 
et jeudi,  je terminerai la visite des familles de la rue Geor -  
ges.

MEILLEURS VOEUX DE BONHEUR i  Denis Mongeon et Lisette 
Girouard qui fonderont cette semaine un foyer chrétien .

Prompt rétabllsement à Jean Beauchamp et t  Mme Adolphe 
Bourassa actuellem ent hospitalisés. La communauté chrétien­
ne de St-Luc ne vous oublie pas.

Bonne semaine £ tous.

Cet horaire  de m e e a e  eet  une  g r a c i e u s e t é  de

BOB MASSON
AUTOMOBILES LIEE.

C H E V R O L E T  - OLDSM OBILE - CAMIONS C H E V R O L E T

986-3311
R U E  L O R R A I N  B U C K I N G H A M

nous pouvions voir de l 'autre cOté du lac ,  mais rien ne r é p o i l |§ |$  rft $414,463,
dait. Toute la semaine l 'on  chassait jusqu'à 10 hres du matli
et dans l 'après-midi l 'on se rendait de 4.00 p . m .  à 7.0Q ,  x
m . Dimanche fut une journée couverte et un peu de pluie M t  »  f j s e
mais rien i  signaler de neuf. Lundi, une belle Journée, ma
aucune ac tiv i té .  Mardi m êm e procédé et l 'on était  les troi ,
chasseurs sur le même lac et le guide était p lacé  plus loin s w f l l j t s c  l l f f l l Ê S
le chem in . Mercredi Jean et m oi décidions d'essayer un a i J r ^  ® I B I B I » *
tre lac ,  et Pierre et le guide de demeurer à la place origlna
le , tout com m e l 'an  passé. La m êm e chose se produisit du » ■
oïl nous étions nous avons attendus quatre coups de ca rab inel ldO l l IS  CE
et l'on étaient certains que Pierre et le guide avalent eu 1
visite d'un orignal. Voici ce  que l 'on nous raconte: •  « f l , ,  A a  ■

Le guide gardait l 'entrée du lac et Pierre qui faisait l'apj {; | § |  K  | | I C B 6 C
traversa le lac avec ses grandes bottes que l 'on  se sert pour 1
chasse au canard; 11 appela l 'orignal deux fois, pas trop for le cadre du "S e r v i -  
et ce dernier entendit un gros craquem ent,  c 'é ta i t  l 'orignal arêts et subventions "dont 
qui venait vers lui 11 était environ 6 .30  a . m .  et la clareté de la direction générale 
Jour commençadt.  Pierre tira un premier coup et il tira troinces du ministère des 
bas, avec son 2e coup l'orignal tomba à la renverse les qua i municipales du Qué -  
tre pattes en l 'air  et demeura ainsi environ cinq secondes,nos m unicipalités rurales 
tre chasseur crût alors avoir touché sa proie à mort et il quittaouais se sont partagé,  
ta sa place pour se rendre plus proche de l 'o rignal,  mais à ss de l 'année  1969-1970 , 
grande surprise ce gros gibier fit un effort et se leva tout d'urentions qui se sont éle- 
trait.  Notre chasseur tira bien un autre coup, mais sans suc total à $414,403 et qui 
cès. C'est alors que ce lu i-c i  cria au guide, mais ce dernier i i  payer des travaux 
ne pouvant prévoir od sortirait l 'o rignal,  il tira un coup et Luc et d 'égouts, 
bête continua sa route de plus b e l le .  Nos chasseurs ®nt at omtés qui ont bénéflci-  
tendus environ une heure avant de partir à la poursuite d e c e t t e  aide sont: Labelle , 
animal blessé, qui saignait quelque peu; ils le suivirent enviO.65, et Pontiac, $289, 
ron 3 m il les ,  mais après la bête ne s 'aignait plus. Nous espé;
rions tous alors que cette bête n 'é ta i t  pas blessée à mort. Logramme d 'a ide  a u x  
Jeudi fut une belle journée, m ais  rien à rapporter, si ce n'e sialités rurales pour les 
que vers 7 .00 p .m .  les loups avaient trouvé la piste de noss et les égouts s 'ad res­
s e  orignal blessé, et les appels de ces loups se continuèrent lement à celles qui sont 
une bonne partie de la nuit. Chose étrange les loups avaien ncapables de payer la 
pris la piste à l 'envers de sorte que vendredi m a tin  ceux -  c des travaux à exécuter, 
étaient rendus au lac ,  non pas qu'ils se faisaient voir, mais me somme est octroyée , 
leurs hurlements étaient très proches. r provincial en verse la

Donc pour la deuxième année,  nous avons manqué notr(lorsque les travaux sont 
orignal. Ce sont des choses qui arrivent dans les meilleurs fa-s à 50%, et le so lde ,u- 
milles et m êm e au meilleur chasseur. La chasse à l'origna Ue chantier entièrement 
est un beau sport, 11 faut être très patient ,  surtout si l'on fait et le coût réel é t a b l i , 
l 'appe l .  Nous avons tous tiré des leçons de notre incident, ié. 
mais une chose certaine, c 'est que ce  fut quand-m êm e uneervice des prêts et sub­
bonne vacance.  La température é ta i t  belle quoique pas assez" reçoit les demandes 
froide, et l'orignal se promenait surtout en curieux, pas t ro p ic ip a l i té s  qui désirent 
intéressé i  l 'appe l .  Hoir des prêts ou des

Voilà un résumé de nos activités durant la semaine dechajns accordées par l e s  
se, à part de nos parties de cartes et des récits que nous ta -ements fédéral et pro - 
conta notre guide "Ministre" Morin. , Après avoir étudié la

— -  n financière de la mu -
L E S  E L E C T I O N S  M U N I C I P A L E S  té et s 'être assuré que

mde correspond aux not
On entend bien parler qu 'il  y aura des candidats aux élec -biles, le Service d e  s 

tions municipales à Thurso mais à date aucun candidat officiel subventions transmet la 
Après avoir parlé avec le secrétaire d e l à  v ille ,  ce lu i-c i  me à la Commission m u -  
demanda de rappeler aux candidats, si possible, de présenter, et au ministre des Af- 
leur bulletin  de vote vers le 21 ou le 22 d 'octobre ,  afin de M u n ic ip a le s ,  Me M am i­
donner une chance de préparer ce tte  élection . Un candidat 1er, pour approbation, 
doit présenter son bulletin avec la signature de dix électeurs

Rapport de la pehee

et déposer un montant de $50.00 ou un chèque ce rtif ié .  Il nep A j .  r e c l a m e  
faut pas oublier que les élus ce t te  année seront en place pour
un te rm e de 4 ans. Notre ville a - t - e l l e  besoin au conseil d e y s t à n t O  i n t é g r a  
sang nouveau? . . .  C'est i  nous tous électeurs d 'y  penser sé- 
r ieusement, car si d ' ic i  quatre ans nous voulons avoir quelqueJe t r a n s p o r t  
ac tivité dans notre v ille ,  il faut choisir des personnes c a p a ­
bles de donner le temps nécessaire aux choses de notre ville ,5t impérieux que les trois 
Nos représentants se doivent de pouvoir d iscuter  et être aussix du gouvernement rem- 
représentatifs de notre v ille .  La chose publique n 'a  pas seule-1 Par un P|an d irec teu  t 
ment des beaux côtés, et ce n 'est pas facile, aussi devons -(donné le "puzzle d 'au - 
nous remercier ceux qui nous ont représentés £ l 'hô te l  de v i l -  actuel a 'm  d en arri - 
le ,  et disons qu'ils ont fait de leur m ieux . in système intégré dans

Que nous réservent les élections de Thurso??? Oui sera can- a*ne du transport des per
didat i  la  place de qui? . . .  Pensons-y le temps approche e t et des choses. C'est c e  
choisissons une équipe d 'hommes qui travaillera pour l ' in té rê t-clar^ L A .  Gray .vi­
de notre v il le .  sident de CP Air a Ihd-

ation.
ant la parole aujourd’hui 
réa l devant les mem - 
l'Institut des sécrétai - 

éés, M . Gray a décrit le 
e envisagé com m e de- 
re "plus que le trans-  
ime aérogare £ une au -
l a ajouté: "Nous devons 
>mpte de l 'origine et de 
[nation com m e étant la 
, le bureau ou l ' h ô t e l  
tagasin dans le cas des 
ndlses transportées.
)lns que tous les élé - 

52ie soient considérés com 
ant faire partie d h n  en- 
harmonieux, les ch a n -  

n arriver £ un systèm e 
seront sapées à leur ba-

luvernement devrait se  
r davantage sur l 'apport  
ilque immense que re - 
i le transport aérien, 
par exem ple  le tour la - 
rnational,  une indus - 
t le  revenu annuel est 
n ill iards, a dit M .Gray, 
n e  résultat des dimlnu- 
nstantes des tarifs qui 
rent "a 50% depuis 1955, 
port o u tre -m e r  n ' e s t  
îrvé aux  privilégiés 
x touristes £ revenu s

VILLE DE BUCKINGHAM 
DEPARTEMENT DE POLICE

RAPPORTS DE SEPTEMBRE 1970.

Appels
Chiens -  chats détruits 
Escortes pour funérailles 
Autres escortes 
Enfants perdus 
Enfants retrouvés 
Bicyclette volée 
Bicyclette retrouvée 
Personnes détenues 
Autos volées 
Autos retrouvées 
Accidents mineurs d'auto 
Personnes blessées 
Vols connus par la police 
Vols par effraction 
Vols éclaircis
Comparutions en Cour du Magistrat £ Hull 
Comparutions en Cour Juvénile £ Hull 
Comparutions en Cours du Magistrat £ Buckingham 
Conduite dangereuse au volant (Art. 221)
C ollection des parcomètres $ 9 6 1 . 0 .
Amendes payées pour le  stationnement $575 . 0 moins, a poursuivi M.
Parcours des autos de la p o lice , par 24 heures l B's améliorations techni-
Total £ date: no. 1 -  9048 no. 2 -  129 8 suffisent plus £ absor -
Fraudes

A . Didier,
Chef de Police.

rais de plus en plus é-  
,es sociétés aériennes ne 
dorénavant réaliser un  

ic grâce £ une modes- 
entation des tarifs et 
atives de marketing.



Supplément sur la réforme électorale
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BUCKINGHAM
C O N SA C R E TA VIE A LA VERITE"
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Au Québec
Un homme, un vote: une farce !

Au Quebec, le principe 
fond a m e n ta l de la dém o­
cratie, qu i tie n t dons les 
mots "u n  hom m e, un vo­
te " , est v io le à choque 
election depuis 1867.

L'injustice du  système 
est o ttr ib u o b le  surtou t à 
une carte électorale p a r­
fa ite m e n t absurde m ais 
aussi au scrutin a un tour 
et a la confection des lis­
tes électorales, la  carte 
par exem ple, d ivise le 
Québec en circonscrip­
tions électorales sons e- 

go rd  au  nom bre d h a b i­
tan ts  par comte. Les deux 
cas extrem es sont Terre- 
bonne qu i com pte 139,630 
âmes e t les Iles de-la  
M ade le ine  13,151. O r ces 
deux comtés é lisent cha­

cun un députe ...
En vertu  du  princ ipe  "u n  

hom m e, un v o te " , les é- 
lecteurs de Terrebonne 
devra ien t avo ir d ro it à d ix  
sieges a l'Assem blée na ­
tiona le  pour être a é g a lité  
avec les électeurs des I 
les-de-la M ade le ine  !

Ainsi, depuis 1867, d ’é­
lection en é lection, les 
injustices se sont succé­
dées, plus ou m oins revol- 
tantes su ivan t les années. 
En fa it, depu is 103 ans, 
il n 'est a rrive  que cinq 
fois que la m arge de 
sous-representation ou de 
sur-representation ne de- 
passe pas 5 % .

Les elections d 'a v r il 
1970, q u i donnen t ou  p a rti

lib é ra l 70%  des sièges o- 
vec 4 5 %  du vo te  e t a u  p a rti 
Québécois 6 %  des sièges 
avec 24%  du  vo te , o n t sou­
levé I in d ig n a tio n  de  la  p o ­
p u la tion  à juste titre . M ais 
ce n 'est pas l'é lec tion  la  
p lus in juste de  l'h is to ire  
du Québec. En 1948, p a r 
exem ple, l'U n io n  n a tiona le  
ob te n a it 82 dépu tés avec 
51 %  des votes e t le p a rti 
Libéral 8 députés avec 36%  
des votes. ■ •

Quelques années plus 
tô t, en 1931, le  contra ire  
s 'é ta it p rodu it, les lib é ­
raux  avec 5 5 %  des votes 
a va ie n t 79 sièges e t les 
b leus avec 4 4 %  du vete 
n a va ie n t que 11 députés.

C 'est peu t-ê tre  ce beau 
jeu  d  a lte rnance  dans l ' in ­
justice q u i a fa it  que- les 
deux pa rtis  tou r a to u r 
n 'o n t pas cru bon de pro­
céder à  une ré form e en 
p ro fondeur de la  carte  é- 
lectora le  du  Québec.

UNE URGENCE
C ette ré form e est une 

urgence, c'est l 'a v e n ir de  
la dém ocratie  ou Québec 
q u i est en jeu. Si cette 
réform e n 'est pas fa ite , 
la popu la tion  aura  la  p reu­
ve que le gouvernem ent 
n 'a  guère de respect pour 
les d ro its  de l'hom m e. La 
Fédération des Sociétés 
S a in t-jean -B ap tis te  du

Québec, soucieuse de por­
te r ce prob lèm e o ( a tte n ­
tion  des Québécois, tie n t 
les 25, 26 e t 27 septem ­
bre, a Québec, une confé­
rence n a tio n a le  sur la  
question.

Le docum ent de base de 
la  conférence, préparé  par 
la  Société n a tio n a le  des 
Québécois du  Centre du 
Québec, s 'in t itu le  le  
système électora l, ré fo r­
me ou ré fa rm e tte ? " Il 
est p u b lié  sous fo rm e de 
livre  de poche e t lancé 
o ffic ie llem en t au  cours de 
la  conférence Vu son im ­
portance, Q U E B E C -  
PRESSE en pub lie  a u jo u r­
d 'h u i un résumé.

Le scrutin à un tour

80 députés sur 108 n'ont pus 
obtenu lu mujorité dons leur comte

•I I m • « £ • I ' « » J    _ —  ! — - î —  1 . - —  M l l ' o n  il

"Le scrutin m a jo rita ire  
à  un tour est souvent im ­
m ora l e t son injustice est 
f la g ra n te '' C 'est l'op in ion  
de deux politico logues 
fronçais cités dans l'é tu d e  
de la Société na tiona le  des 
Québécois.

La preuve la  plus c la ire 
de l'in jus tice  e t de l ' im ­
m ora lité  d u  système, on 
la  trouve aux dern ières 
é lections provincia les a- 
lors que 80 députés sur 
108 siègent a Québec sans 
avo ir ob tenu  l'a p p u i de la  
m a jo rité  des électeurs 
dans le com te qu 'ils  pré­
tenden t représenter!

En d 'au tres  term es, le 
scrutin m a jo rita ire  à un 
tour est celui qu i rend 
le m oins com pte de la  
vo lonté  popu la ire !

De plus, il laisse sans 
représentation de vastes 
ensembles de popu la tion .

Du fa it  q u 'u ne  seule voix 
de m a jo rité  donne la  vic­
to ire, une m a jo rité  de 0.1 
%  et une au tre  de 4 0 %  ne 
donnent toutes deux q u 'u n  
seul dépu té  à l'Assem blée 
nationa le . Ce système é- 
lectoral am ène à la  d i­
rection des a ffa ires  de 
l'E ta t un gouve rnem en t 
d 'usu rpa tion  tou t s im p le­
m ent. Il le fa it  loca lem ent,

il le fa it  rég iona lem en t e t 
il le  fa it  sur le p lan  n a ­
tio n a l en la issan t sans a u ­
cune représenta tion  une 
opposition souvent im po r­
tan te .

Par exem ple , en 1956, 
dans I im m ense rég ion q u i 
s 'é tend de P ortneuf au  La­
b rador e t q u i com pte 9  
comtés, tous les comtés 
é ta ien t représentés au  
pa rlem en t par des U nio­
nistes. On p o u rra it donc 
croire que l'é le c to ra t de 
cette région a p p u y a it m as­
s ivem ent l'U n io n  n a tio n a le  
M ois i l n 'en  é ta it rien ! 
En e ffe t, 4 1 %  des électeurs

de cette  région a va ie n t vo­
té  libé ra l. Dans un sys­
tèm e à représentation pro­
portionne lle , il y a u ra it 
eu 4 libé raux  e t 5 un io ­
nistes dans cette région.

En 1962, c 'é ta it l 'in v e r­
se. Sur les d ix  sièges que 
il y a v a it 8 libé raux  et 
2 unionistes. P ourtant, 
4 4 %  des électeurs a va ie n t 
vo té  un ioniste.

A insi, en 1970, le mode 
de scrutin q u i existe au  
Québec a  donné  l'im p re s ­
sion que le p a rti L ibéral 
a va it accom pli un r o i  de  

com prena it cette région, 
m aree a travers to u te  la

province. A lors qu 'en  fa it, 
les libé raux  n 'o n t jam a is  
eu un pourcentage p lus 
fa ib le  du  vo te  depuis 1948

le  com m enta ire  du  pro­
fesseur Denis la fo r te  de 
l'U n ive rs ité  du  Québec à 
M on tréa l sur le m ode de 
scrutin québécois est 
c la ir: "C 'e s t a ins i que
dans une société p lu ra lis ­
te te lle  que l'es t devenu 
le Québec, écrit-il, notre 
mode de scrutin apporte  
injustices, a ig reurs et 
contribue m êm e a fa vo r i­
ser une certa ine fo rm e de 
violence, ve rba le  ou a u ­
tre " .

Les recommandat
# Comme une re fon te  g loba le  de  la  carte élec­

to ra le  d o it ê tre  envisagée de façon très é tro ite  
avec la ré fo rm e du  m ode de scrutin, nous re­
com m andons fo rtem en t au  gouvernem ent d accor­
der a la  Commission chargée de re fa ire  la  carte 
électo a ie , le m a n d a t de  réform er éga lem ent le
mode de scrutin.

o Nous recom m andons à la  Commission
1) que la  m o itié  de la  dépu ta tio n  soit élue 

dans le cadre des circonscriptions au scrutin 
m a jo rita ire  à un to u r (une base solide pour 
la stabilité gouvernementale),

2) que l'o u tre  m o itié  de la  dépu ta tio n  soit 
élue dans le cadre des régions offic ie lles 
au scrutin p roportionne l (une assurance d 'é ­
quité et de justice envers toutes les formations 
politiques).

o Nous recom m andons a la  Commission, sans 
tou te fo is  p ré juger des conclusions auxquelles 
elle a rrive ra it, de fixe r le nom bre  des circons­
crip tions à 70 ou à un nom bre se rapprochant 
le plus possible de ce ch iffre .

e Nous recom m andons a la  Commission de

re ten ir le ch iffre  70 com m e nom bre de députés 
rég ionaux qu i seront é lus au scrutin p ropo rtionne l. 
C 'est un  nom bre  m in im u m  com m e on le  verra. 
A ins i la  m o itié  des députés seront élus au scrutin 
m a jo rita ire  à un  tou r e t l'a u tre  m o itié  à  la  
p roportionne lle .

o Nous recom m andons à la  C om m ission d  ac­
corder un d é p u té  rég iona l supp lém en ta ire  à la  
région du  N ord-O uest,

1) cette région ayant déjà droit a 194,361 /  
88,992 - 2.2 députés, ce qui constitue une

une très légère entorse en lui donnant 3 députés;
2) cette région étant particulièrement défavorisée 

économiquement et socialement, ce n'est sû­
rement pas un mal de lui accorder un autre 
représentant.

Q uan t à la  C àte-N ord-N ouveau-Q uébec, nous 
croyons éga lem ent u tile  que  la  Com m ission lu i 
accorde un d é p u té  rég iona l supp lém enta ire .

o Nous recom m andons à  la  Commission d 'a d o p ­
te r le  système du q u o tie n t électoral. Le p rinc ipe

de ce fys tem e  est sim ple: un p a rt i au ra  a u ta n t 
de sieges dons une région q u 'il  au ra  a tte in t 
le q u o tie n t é lectora l, ce q u o tie n t é ta n t ob tenu 
par la  d iv il io n  du  nom bre de votes va lides ex­
prim és dans une région par le  nom bre  de députés 
auxque ls  la  région a dro it.

o Nous recom m andons a la  Com m ission d 'a d o p ­
te r le systèm e d it  de la  p lus fo rte  moyenne. 
“ Ce système ve u t qu 'on  a jo u te  fic tive m e n t a 
chaque p a rti ou a chaque lis te , un siege a ceux 
d o n t le p a rti bénéficie dé jà  en ve rtu  du  q u o tie n t 
é lectora l - si elles n 'en  on t pas encore, on 
d iv ise par 1 - et l'on  divise le nom bre  de voix 
que le p a rti a  recueillies par le nom bre a insi 
ob tenu. C ette  opé ra tion  donne une m oyenne. Or 
le p a rti q u i a la  p lus fo rte  m oyenne o b tie n t 
le siège restant. On recommence I opéra tion  jus­
q u 'à  d is tr ib u tio n  de  tous les s ièges." (3 )

o Nous recom m andons a  la  Com m ission que 
I é lecteur ne vo te  que sur un seul b u lle tin  p lu tô t 
que sur deux, é ta n t donné  les d ifficu lté s , sembla- 
t- il,  qu 'on  a  d é jà  avec un seul b u lle tin  de vo te  
pou r é v ite r les fraudes.

I

1966 1970

Les
libéraux

4 7 %  =  50 députés 4 4 %  =  72 députés

La fumisterie électorale de 1970 est a ce point burlesque qu'avec 
3%  de moins de votes, le parti Liberal a  obtenu 22 députés de
plus qu'en 19*6!

Avec 47 %  du veto populaire, en 1966, le parti libéral formait 
l'Opposition officielle, avec $0 députés.

Avec 44 %  du vote populaire, en 1970, le parti liberal ferma 
un gouvernement largement majoritaire, avec 72 députes.

Cette constatation statistique se passe de commentaires!
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Un personnel électoral contrôle 
par les vieux partis

M m  :) dens de» eemté», b) « M m ;-m  med» #  #  
d'après une H*te dm âedevrs.

° * ,  «fwe ce Mi» dhw k  nombre sf&eW M» » •* 
Mmté, le mede dé scrutin et h  ceaM fea de l*  Jkte 
ekcterek, fout jeu* centre le  fustke,
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Actue llem ent, les tr ib u ­
naux du Québec sont saisis 
de cinq requêtes en con­
tes ta tion  d élection Les 
comtes de Mercier, Lau­
rier, Fabre, Bourassa et 
Ahuntsic sont l'o b je t de

ces requêtes.
Les requêtes po rten t 

sur un seul po in t: les lis­
tes electorates é ta ie n t m a l 
dressees. Déjà, dans le 
com te de Fabre, la  preuve 
a été fa ite  que plus de

80 personnes a va ie n t vo té  
sans d ro it. Comme la m a­
jo rité  du  dépu té  élu, M. 
G illes Houde, n 'es t que de 
91 voix, il est fo rt possi­
ble que l'é lection  so it,an ­
nulée

Dans Ahuntsic, qu i n 'est 
pas encore d evan t les tr i­
bunaux, des enquêteurs du 
p a rti Québécois a ff irm e n t 
avo ir dénom bré plusieurs 
centaines de votes sans 
d ro it, parce que les vo­
tan ts  n 'a va ie n t pas la  ci-

teyenneté  canad ienne 
quand  ils ont voté.

Ces requêtes en contes­
ta tion  ne sont devenues, 
après l is  é lections que 
les incarnations ju rid iques  
de problèm es soulevés 
to u t ou  long de la  com ­
pagne. Les sondages ré­
vé la ien t-ils  q u 'u n  p a rti 
d 'oppos ition  a v a it une fo r­
te clientè le de jeunes, aus­
sitôt, dons p lusieurs com­
tés, les jeunes é ta ie n t dé­
franchisés en g ra n d  nom ­
bre. D 'autres sondages d i­
sa ien t-ils  q u 'u n  o u tre  par­
t i d opposition recru ta it 
des appuis pa rm i les néo- 
Canodiens, aussitô t, les 
noms a consonance é tran ­
gère é ta ien t l'o b je t d an ­
nu la tion .

UN PERSONNEL 
PARTISAN

Fondam enta lem ent, le 
vice de la  lo i actue lle  est 
de rem ettre  ou  gouverne­
m ent e t à l'oppos ition  o f­
fic ie lle  le soin de designer 
les énum éroteurs et les 
reviseurs de la  lis te élec­
tora le . A insi, les tiers 
pa rtis  sont-ils certa ins 
d 'a vo ir des ennem is dans 
ce qu i do it ê tre  la  place 
fo rte  de l'im p a rtia lité .

Ou si ce ne sont pas

des ennem is dons tous les 
comtes, le seul fa i t  que 
les offic iers d e tec tions  
soient nomm es de façon 
partisane  su ffit pour e n ­
lever au système tou te  
c réd ib ilité . Avec le résul­
ta t q u 'u n e  fois de plus, 
c'est la  dém ocratie  q u i est 
mise en doute  et q u and  
la dém ocra tie  est m ise en 
doute, ceux qu i sont b a ­
foués o n t des raisons d 'a ­
vo ir recours a d 'a u tre s  
m éthodes que dém ocra ti­
ques.
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LA SOCIETE N A TIO N A LE  DES QUEBECOIS reco m m and e que les fron tières  des 
com tes co incident avec les fron tières  des regions a d m in is tra tives  du Q uebec, telles  

q u 'e n  les vo it c i-h au t.

Recommandations
e Nous recom m andons a u  g o u v e rn e m e n t d  a d jo in d re  a  la 

■mission, l'a c tu e l Président G e n e ra l des elections, après  
que celui-ci se v e rra  confirm er d a n s  ses fonctions par 
tous les partis  représentes en  C h a m b re , e t de lu i accorder 
le m a n d a t de re fo rm er la  loi é lectora le  a f in  d 'assurer 
a toutes les fo rm ations  po litiques l é g a lité  des chances 
face aux électeurs.

o N ous recom m andons a u  President G e n e ra l des elections  
de fa ire  en sorte qu e  les officiers d elections im m é d ia te m e n t  
places sous lu i, i.e . les pres idents d  elections, soient nom m es  
par lui. De plus, nous croyons indispensables au e  le President 
G en era l des elections a it le  pouvoir de révocation ou de 
destitu tion  en plus du  pouvoir de n o m in a tio n  sur les p re ­
sidents d etections q u i refusent ou n e g lig e n t d accom plir 
un des devoirs ou une des fo rm a lité s  qu e  lui prescrit la 
loi ou q u i ag issent co m m e a g e n t d 'u n  c a n d id a t.

o Nous recom m andons a u  President G e n e ra l des elections  
I ad op tion  d e  la  liste electorate p e rm a n e n te .

o Nous recom m andons au  President G e n e ra l des elections  
d'in s titue r com m e o b lig a to ire  une carte  n a tio n a le  d id en tité  
pour fins electorates seu lem en t

o N ous recom m andons au  President G e n e ra l des elections  
de prendre les m oyens nécessaires pour assurer que la 
loi soit plus stric tem ent e t rig o u reu sem en t a p p liq u é e  en  
ce qu i concerne la  lim ita tio n  des dépensés electorates

o Nous recom m andons au  President G e n e ra l des e le c tio n s  
de fa ire  en sorte que chaque parti, q u e lq u e  soit le  n o m b re  
de cand idats  q u 'il présente, dévo ilé  toutes ses dépenses 
electorates e t ex tra  electorates ainsi q u e  toutes ses sources 
de revenus a f in  que tous les citoyens sachent a qu el en se ig n e  
se loge c h aq u e  parti.

La carte électorale

Résultats des élections générales au Québec de 1867 1970
Dote %  des votes % des sièges 1904 Conservateurs

libéraux
13 %  
87 %

6
68

8.1%
91.9%

1

Partis

l

sièges

l
1908 Conservateurs

Libéraux
33 %  
57 %

13
58

17.5%
78.3%

1867 Conservateurs
Libéraux

70 % 
30 %

52
13

80 %  
20 % 1912 Conservateur*

Libéraux
45.1%
54.3%

15
64

18.5% 
80 %

1871 Conservateurs
Libéraux

73 % 
27 %

46
19

70 %  
30 %

1916 Conservateurs
Libéraux

26 % 
73.8%

6
75

7.4%
92.6%

1875 Conservateurs
Libéraux

61 % 
39 %

45
20

69 %
31 %

1919 Conservateurs
libéraux

12.6%
85.2%

5
74

6.1%  
91 %

1878 Conservateurs
Libéraux

60.8%
39.2%

36
29

55.4%
44.6%

1923 Conservateurs
Libéraux

39.2%
60.3%

20
64

23.5%
75.3%

1881 Conservateurs
Libéraux

61 %
37.6%

51
14

78.5%
21.5%

1927 Conservateurs
Libéraux

30.9%
68.5%

9
75

10.6%
88.2%

1886 Conservateurs
Libéraux

51.8%
48.2%

29
32

44.6%  
49 %

1931 Conservateurs
libéraux

44.2%
55.6%

11
79

12.2%
87.8%

1890 Conservateurs
Libéraux

38.6%
59.6%

25
43

34.2%  
59 %

1935 Conservateurs
Libéraux

47.4%
51.6%

42
48

46.6%
53.7%

1892 Conservateurs
Libéraux

70.6%
29.4%

52
21

71 %  
29 %

1936 libéraux
Unionistes

Autres

39 %  
57 %  

4 %

14
76

0

15.5% 
84.4%  

0 %

1897

1900

Conservateurs
libéraux

Conservateurs
Libéraux

45.7%
54.3%

15.1%
84.9%

23
51

7
67

31 %  
69 %

9 .4%
90.6%

1939

1944

Libéraux
Unionistes

Autres

Libéraux

53 %  
39 %  

8 %

39 %

69
14
3

37

80.2%
16.2%
3.4%

40.6%

1952

1956

1960

1962

1966

1970

Unionistes 38 % 48 52. 7%
Bloc populaire 15 % 4 4. 3%

Autres 8 % 2 2 2%

libéraux 36 % 8 8. 7%
Unionistes 51 % 82 89. 1%

U. des électeurs
(créditistes) 9 % 0 0 %

Autres 4 % 1 1 %

Libéraux 46 % 23 25 %
Unionistes 50 % 68 73 9%

Autres 4 % 1 1 %

Libéraux 45 % 20 21 .5%
Unionistes 52 % 72 77 .4%

Autres 3 % 1 1 %

Libéraux 52 «y. 51 53. 6%
Unionistes 47 % 43 45. 2%

Autres 1 % 1 1 %

Libéraux 57 % 63 66 .3%
Unionistes 42 % 31 32 .6%

Autres 1 % 1 1 %

Libéraux 47 % 51 47 .2%
Unionistes 40 % 55 SO.9%

R.I.N. 6 % 0 0 %
R.N. 3 % 0 0 %

Autres 4 % 2 1.8%

Libéraux 45 % 72 70 %
Pequistes 24 % 7 6 %
Unionistes 20 % 17 16 %
Créditistes 11 % 12 1 1 %



La carte étactorafe

Un vote aux Iles-de-la-Madeleine - 
vaut 10 votes de Terrebonne !

la  perfection en m a tiè ­
re de co te électorale, 
c'est que choque m em bre 
de l'A ssem b le * na tiona le  
représente le m êm e n om ­
bre d  électeurs

Au Quebec, le com te le 
plus popu leux, Terrebon­
ne, com pte 139,630 per­
sonnes et le plus p e tit, 
les Iles-de-la -M ade le ine ,
13,151, soit d ix  fois moins.

A v a n t la  re fo rm ette  e- 
lectorale de Jean lesage 
en 1965, le com te de La- 
vol co m p ta it 24 fo is  plus 
d électeurs que les Iles- 
de -la -M ade le ine . . .

la  s itua tion  s est donc 
am éliorée, soit d it sans 
rire.

UNE MARGE 
ACCEPTABLE

En 1970, au  Quebec, si 
Ton fa it  la m oyenne des 
elcteurs par comte, on • 
a rrive  au ch iffre  de 32, 
236 personnes. Il est a d ­
mis dans les pays a re ­
g im e pa rlem en ta ire  q u 'u ­
ne m arge  de 2 5 %  au-des­
sus ou au-dessous de la 
m oyenne na tiona le  est ac­
ceptab le  C'est d ire  que 
la m a jo rité  des comtes du 
Quebec devra ien t com pter 
entre 24,177 et 40 ,295  e- 
lecteurs. Or, aux d e r­

nières élections, il n 'y  a 
v o it que 69 circonscrip­
tions qu i se s itua ien t a 
l'in té r ie u r de ces deux 
poles, soit 6 0 %  des com ­
tes.
DES CHUTES 
INACCEPTABLES

Il y a v a it 39 circons­
criptions qu i se s itua ien t 
a plus ou m oins de 2 5 %  

de la  m oyenne nationa le . 
Et de  ce nom bre , 23 se 
s itua ien t au-dessus ou 
au-dessous du 5 0 %  de d if ­
ference.
UNE REFORME 
AVORTEE

En 1965, le gouverne­
m ent Lesage procéda a 
une reform e de la  carte 
electorate. Elle f i t  dis­
pa ra ître  les anom a lies  les 
plus grossières. Toute­
fois, une popu la tion , c'est 
comme un fleuve  d on t le 
cours change constam ­
m ent. Une carte electo­
rate soucieuse de justice 
do it e tre  m od ifiée  confor­
m ém ent aux changem ents 
de  popu la tion . A insi, la 
re fo rm e de 1965, parce 
q u 'e lle  n 'a  pas eu de sui­
te, a provoqué a certains 
égards, en 1970, une s itua ­
tion  p ire  qu 'e n  1965.

Par exem ple, en 1966, 
3 2 .2 %  des circonscriptions

subissaient un écart de 
5 0 %  au dessus eu en deçà 
de la m oyenne n a tiona le  
en 1966. En 1970, ce 
pourcentage passait à 3 8 %

Donc, si la  s itua tion  g é ­
néra le  s'est am élio rée  un 
peu, la  sous-représenta­
tion  e t la  sur-représenta­
tion  de  certains comtes 
touchan t de plus en p lus à  
l'absurde .

Par deux fois, dans 
l'h is to ire  du  Québec, la  
vo lon té  popu la ire  a é té  
renversee par le décou­
page de la  carte electo­
rate. O n peut pa rle r de 
la d ic ta tu re  de la bêtise. 
Betise d 'u n  découpage e- 
lectora l d 'abord , m o is  
su rtou t bêtise des gouve r­
nem ents qu i ne se sont 
jam a is  resignes a réa li­
ser ou Quebec le p rinc i­
pe "u n  hom m e, un vo te ".

En 1944, le p a rti Libe­
ra l du  Quebec recue illa it 
3 9 %  des votes et l'U n ion  
na tiona le  3 8% . A cause de 
la  carte, c 'é ta it to u t de 
m em e l'U n ion  na tiona le  
qu i conservait le pouvo ir 
avec 5 3 %  des sieges con­
tre 4 1 %  pour les libé raux. 
En 1966, v in g t ans plus 
ta rd , l'U n ion  na tiona le  re-

Prenez 20 w  de vacances avec
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P ortes  e t  
fe n ê tre s  *
Los portos et les fenêtres d’aluminium Kaiser représentent 
le summum e t fait d'efficacité, de commodité et 
d  apparence moderne. Fabriquées avec soin et précision 
dans le moindre détail, elles fonctionnent sans bruit, 
é lim inent à jamais le pointursge.de changement saisonnier 
e t l'entreposage, tout en dispensant confort et économie è 
l'année longue Les portes et les fenêtres d'élummium 
Kaiser se font en fin i naturel, blanc, noir. brun, 
vert et ivoire.

PORTE Ci xtéristiques
Cedre d  alummium évx» de 3* 1 1 V  
Traverses tubule was assurant le ngidlt*.
Coma d assemblage à onglet de précision 
Poignées chromées 
Quatre pentures solides, anticorrosion.
Ferme-porte «lencieua de bon fonctionne-

Accessoires
Chaque accessoire Kaiser est fabriqué pour mettre le 
:achat final à votre maison.

Déclin 
pour maison

Vif Robertaon
Moustiquaire* d aluminium enlevables 
Cadres vitrés à eianchéné sthiegel 
foules les pense sont pré- montée*

Un assomment de porte* économiques de 
quelilé est aussi offert par Newer Aluminum
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* ”  *  Loquet mécanique eu* meneaux de
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| maximum aux intempéries Glissière d*
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Fini lisse
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NOUS AVONS AUSSI PLUSIEURS MODELES

rouge colonial

Vous obtenez la qualité que vous voulez chez Kaiser A lum inum . 
Fabriqués au Canada sous un même toit, tous les produits Kaiser 
A lum inum  garantissent ainsi un standard de qualité absolument 
supérieur pour votre maison.

BRICK-N-STONE
PANELS

380-2483

fa isa it le m êm e coup! A- 
vec 4 0 %  des sièges seu­
lem ent, a lors que les l i ­
béraux en réco lta ien t 4 7 %  
l'U n ion  n a tiona le  ob tena it 
5 1 %  des sièges e t les l i­
béraux 4 7 % . Comme le 
d isa it le po litico logue V in ­

cent Lemieux au congres 
annue l de  la  Federation 
libé ra le  du  Quebec en 
1966 : "S eu le  la carte e- 
lectoro le a pu transfo rm er 
en d é fa ite  une m a jo rité  
libé ra le  de  150 ,000  votes 
sur l'U n ion  n a tio n a le ".

Le déclin d aluminium Kaiser pour maison embellit loul 
maison, ancienne ou neuve, en «lue. bois, brique ou v» 
de bois II réduit les frais de chauffage, augmente vos 
heure* de loisir vu qu’il n’exige aucun entretien, et port, 
une garantie de 20 ans transférable au nouveau 
propriétaire ai vous vendez votre maison.

tocsin*»** A lealnw  offre quatre eeéalei de déciles ty *
horizontal ou vertical. . .  on simttibois, fins en relief, boi 
rustique • (  fint un*, tous disponibles an un grand choix
H » fm e to e ir c  m r v le r n n e  avd sr o r c n e o n f r A i t  « K to r f is

Les
recommandations

•  Nous recom m andons la  création IM M EDIA­
TE d 'u n  organism e INDEPENDANT et PERMA­
NENT q u i sera charge de re fa ire  COMPLE­
TEMENT la  carte é lectora le, carte q u i sera 
mise en v igueur dès les prochaines élections.

e Nous recom m andons a ins i que le gouve rne ­
m ent, en m êm e tem ps q u 'il présentera un  pro je t 
de lo i sur la  fo rm a tion  de  la Commission, 
soum ette  une résolution par laque lle  les 17 dé ­
putés acceptent de renoncer im m é d ia te m e n t a 
leurs p riv ilèges  " fé o d a u x ".

e Nous recom m andons a la  Commission de 
ne re ten ir, comme princ ipe ou critère  de revision, 
qu 'une  seule et un ique norm e, soit T éga lité  des 
circonscriptions electorates au po in t de vue de 
la popu la tion .

e Nous recom m andons que la Com m ission u t i­
lise la m éthode fondée sur l 'u t il is a tio n  du ch iffre  
g loba l de la popu la tion  pour decouper la  carte 
electorate selon les principes de I é g a lité  de 
representation.

e Nous recom mandons que la Commission nou­
ve llem en t creee prenne exem p le  sur la Com ­
mission lo n g lo is  qui, au federa l, f ix a  les écarts 
" to le ra b le s "  a 25%  en p lus ou en m oins par 
rapport a la  m oyenne.

e Nous recom m andons a la  Com m ission de 
ne considérer qu 'une seule norm e, q u 'u n  seul 
critère, soit la  densité géog raph ique  de la  po­
pu la tion . la  Commission sera justifiée de 
dépasser la moyenne québécoise et d 'atteindre la 
limite supérieure dans les circonscriptions ou la 
population est fortement concentrée, comme c'est 
le cas des grosses agglomérations urbaines, la  
Commission sera également justifiée d 'a ller en deçà 
de la moyenne québécoise et d 'atteindre la limite 
inférieure dans le cas des circonscriptions dont 
la population est fortement dispersée, comme la 
Cote Nord, pat exemple Mais en aucun cas, la 
Commission ne peut etre justifiée de dépasser la 
limite permise de 25 ° o en plus ou en moins.

•  Nous recom m andons a la Commission d 'a d o p ­
ter in tég ra lem en t les fron tiè res actue lles des 
regions adm in is tra tives . En d 'a u tre s  term es, au­
cune circonscription ne d e v ra it etre a  ch e va l" 
sur deux régions. Une region d e v ra it d 'abo rd  
être  considérée comme un tou t, don t les fro n ­
tières sont en quelque sorte in touchables.

•  Nous recom m andons a la  Commission, dans 
le respect des frontières des regions o ffic ie lles 
actuelles, de tracer la nouvelle  carte electorate, 
region pa r region, en ca lcu lan t d 'abord  le nom bre 
de circonscriptions que devra com porter chaque 
région, en ve rtu  du princ ipe  de T éga lité  de re­
presen ta tion  e t de l'écart perm is de 25% .

•  Nous recom m andons a la  Commission de 
procéder region par région. Ceci p e rm e ttra  a 
la d ite  Com m ission de se déplacer d 'u n e  region 
a l'a u tre , de ten ir des séances pub liques dons 
chacune des capitales régionales, d 'in fo rm e r ainsi 
la  popu la tion  de  la région, de recevoir des m é­
moires e t des consultations de ceux q u i con­
naissent les problèmes de la  region.

•  Nous recom m andons a la  Commission de 
suivre, a cet égard, le rappo rt G ren ier: " I l  
fa u t concevoir, nous d it  le rapport, les circons­
criptions electorates comme correspondant a des 
m ilieux  cohérents... i.e.

1) d 'u n e  p a rt comm e des m ilieux  hom ogènes
2) e t d 'a u tre  part comme des m ilie u x  socia­

lem en t e t économ iquem ent in tégrés.
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Studio 11
du lundi au vendredi, 9 h 30

Des mini-récitals

Je m'en voudrais de ne pas m'excuser d'avoir faussé c o m  - 
pagnie aux lecteurs de nos hebdomadaires régionaux, sans pré­
venir comme Je l 'a i fais, mais disons que pour quelques se­
maines, Je me suis retrouvée avec à peu prés seulement le 
battement de coeur et l'a ir  d 'a lle r, alors bien loin de moi le 
travail et les activités auxquels j'attache pourtant tant d ' im­
portance en temps ordinaire. Le principal pour m oi, c'est qu’ 
on se retrouve et que je  continue de souhaiter trouver long­
temps matière i intéresser ceux et celles qui me font 1" bon - 
neur de me lire .

CoursiMontebello -Buckingham - Pcipineouvil le -

Monti bello

Papineauville:
Un léger malentendu a fait attrapper l 'orage de samedi der - 
nier i plusteures personnes de Fassett qui était sous l ’ Impres­
sion que les cours débutaient samedi dernier i Papineau v ille . 
Nous nous en excusons bien sincèrement et nous espérons que 
ce sera le premier et le dernier malentendu. LES COURS COM
MENCENT A PAPINEAUVILLE, SAMEDI LE 10 OCTOBRE........
SAMEDI DE CETTE SEMAINE. ECOLE ST-PIE X DE PAPI 
NE AU VILLE A 8.00 P .M . L'heure pour le restant des cours se­
ra discutée avec le groupe une fols sur place dès samedi soir , 
11 se peut qu 'il est lieu un peu plus tôt si en général les gens 
le  souhaitent. En ce qui nous concerne, nous n 'y  avons aucu­
ne objection et cette heure semblait être le choix de la m a­
jo rité . V o lli un cours première série, qui sera très cosmopo­
lite  puisqu'il réunit des gens de Fassett, Papineauville, M on­
tebello, Plaisance et des gens de Thurso a' date et q u 'il reste 
encore quelques places libres.

SnviCE DE DANSE SOCIALE 
L 0 I3 IE S -D A E S I PAPINEAU T K Ç ,  
T h é r ts e /R o e h  OAGHOW, r e e p . ,  
C .P . 9 2 - P A M * EAU V IL L E , P.Q . 
TELEPHONE: 4 27 -6992

Pas morte, mais pas forte... mai* a * rerour

quotidiens 
par des artistes

La semaine dernière, mardi plus précisément, les coursent 
débutés â Montebello, avec Llson Nepveu et Roch comme pro 
fesseurs. Les cours 1ère série ont lieu de 7 49  hres et la série 
2, de 9 i  11 heures. Je salue tous les amis de ces cours et j 'a i  
hâte d 'a lle r leur faire une petite visite amicale.

Buckingham: :

J'avais eu l'avantage de faire l'assemblée d’ inscription et 
d'information i Buckingham et J'avais vraiment été frappée 
de l'accue il chaleureux des gens rencontrés. Tellement qu' on 
avait l'impression de les connaître depuis toujours. Au lende 
main du début des cours i Buckingham, Roch et Nicole Grat- 
ton qui l 'assiste comme m onitrice, le temps de ma convales­
cence, ces derniers me disent que tout le groupe ressemble 
i ceux déjà rencontrés. BRAVO', Buckingham, c'est tout à 
votre honneur et je vous souhaite et nous souhaite que vous 
puissiez en dire longtemps autant du Service de Danse Socia­
le Papineau, Les cours ont lieu le dimanche soir, au C o llè ­
ge St-M ichel de 8.30 â 10.30 heures. Daniel 6UÉRARD

les ALEXANDRINS

Les disques de Lison Nepveu

Le même service de disques que la Fédération offre avec les 
disques qu'elle fait elle-m êm e enregistrer par l'orchestre des 
Maniboulas, du Café Troplcana â Montréal, sous 1 étiquette 
MANIBELLE, sera â nouveau offert aux élèves intéressés. Ce­
lu i- c i ne sera, toutefois aucunement obligatoire. Llson Nep - 

• veu a inauguré un geste que nous continuerons partout d è s 
quelques semaines, en faisant tirer un disque i chaque cours. 
En v o l l i  un qu'on se mérite sans frais!

Nicole Grafton, monitrice
Nicole est une étudiante encore tr>s Jeune qui a suivi nos 
cours et qui continue d'en suivre et qui par surcroît a f a i t  
un stage de Danse et d'Anim ation Sociale avec la Fédération 
des Loisirs-Danse du Québec, â Ste-Agathe cet été. Celle- ci 
a gracieusement accepté d'aider Roch pour me remplacer 
quelques temps et sa réussite auprès des élèves ne m 'inqu iè te  
aucunement, c'est une f il le  sérieuse et douée d'une très fo r­
te personnalité et excellente amateur de danse. Je lu i sou­
haite bonne chance, et je me réjouis du rayon de soleil qufeb 

. le  procure aux élèves des cours oil e lle  trava ille .

Cours d#| services jeunesse et juniors
Les négociations ont repris leur bon train et la public ité  Im­
médiate parviendra avec le concours de l'école Régionale si 
les deux parties en arrivent i une entente comme i l  y a tout 
lieu de 1 espérer. Les adolescents et les juniors déjà inscrits 
sont donc priés de patienter encore quelques semaines. Le di­
recteur des activités sociales et parascolaires de la C/S Régi­
onale Papineau, M . Raymond Léplne a bien voulu nous accor 
der une collaboration égale â celle que M . Hurtubise nous a 
toujours fournie auprès des adultes et nous en sommes vive -  
ment encouragés.

Dès la semaine prochaine...

Nous placoterons presqu'autant parce que j'a im e  bien placo -  
ter avec les lecteurs, mais nous foncerons plus profondément • 
dans la technique de danse.
QU'ON OUBLIE PAS QUE CETTE CHRONIQUE RESTE OUVER­
TE A TOUS LES SUJETS QUE LES AMATEURS DE DANSE A I­
MERAIENT DISCUTER.

A le prochaine, THERESE.
LE REPORTAGE DU DERNIER GALA AU SEIGNIORY CLUB QUI 
A REUNI LES ELEVES DE THURSO, N .-D . DE LA PAIX, RI - 
PON ET MONTEBELLO PARAITRA LA SEMAINE PROCHAINE .

REGARDEZ CES C A R A CT ÉRIST IQ UES

• 4 tout nouveaux m odèles—
15-40 hp

• C h assis  et skis en acier trempé
. C h e n i l le “ qui laisse sa m arque”...
• Nouveau dessin à ligne 

surbaissée
• Constru ite  pour durer
• Et ce bleu vit propre à S N O *J E T !

Et j'en  suis heureux, d it Jacques Du val. 
Je dem ande beaucoup à une m otoneige, 
et SNOM ET 71 répond à mes exigences: 
nouvelle puissance, nouvelles techniques, 
nouvelle ligne surbaissée . . .  et ce p la is ir 
renouvelé de pouvoir " la isse r sa m arque" 
grâce à une chen ille  entièrem ent repensée 
que vous pouvez vous o ffr ir  en "ré g u lie r 
ou en "e x tra -la rg e ". Et puis il y a aussi ce 

côté "co m p é titio n " qu i m 'a séduit: nouvel 
em brayage personnalisé à chaque moteur, 
nouveau système d 'échappem ent ACS 
pour la p lupart des modèles. Et que d ire  
du con fo rt: sièges am ovibles de caou t­
chouc-m ousse, pare-brise an ti-éb lou isse­
m ent . . . en fin tout un tas de détails qu i 
vous fe ron t d ire  com m e moi: m aintenant, 
la m ienne ,c 'es t une SNO *JET!

PRICE SERVICE STATION
417 MAIN 
BUCKINGHAM Téf:986-366î
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représentent régional 986-3138

Ligue de hockey 

Junior B 

de la Vallee  

de l'Outaouais

Thurso 
retire sa 
franchise

Les directeurs de l'équipe de hockey Les Lions Je la ligue 
de hockey Junior B de la Vallée de l'Outaouais, ont Infor -  
nié par lettre M . Thommy Lawson président, qu'ils retiraient 
leur franchise de la ligue. C'est M . Thommy Lawson lui -  
même qui nous a informé de cette nouvelle lors d'une con­
versation téléphonique samedi soir dernier.

11 nous a en plus Informé qu’une importante assemblée a été 
convoquée d'urgence pour les directeurs de la ligue, m a r - 
di soir (11 6 octobre dernier à 8 heures S l'aréna de H ull, pour 
discuter du retrait de la franchise et du prochain calendrier ré 
gui 1er pour 1970-1971.

M . Lawson s'est déclaré déçu de cette décision puisqu'il a- 
vait d é ji préparé une partie du calendrier de la saison régu -  
Hère pour 1970-1971. Les directeurs de l'équipe des Lions de 
Thurso ont pris cette décision S la suite d'une résolution a- 
doptée par un vote de 10-1 lors d'une assemblée des directeurs. 
Selon les informations obtenues, il semble que le manque de 
joueurs pour former une équipe et la situation financière ont 
été les principales causes de cette décision des directeurs.

On sait que les Lions de Thurso qui formaient les cadres de 
la section Est avec les équipes: Castors de Buckingham, Com­
bines de Hawkesbury, Boomers de Rockland, et les Raftmenrk 
Hull. L'an dernier, les Lions de Thurso ont remporté le cham­
pionnat de la saison régulière devençant les Raftmen de Hull, 
les Combines de Hawkesbury et les Castors de Buckingham.En 
quart de finale, ils ont (à la surprise générale) été élémi -  
nés trois à deux par les Combines de Hawkesbury en cinq Jou­
tes dans une série qui avait été prévue S sept.

Un tel geste est regrettable, puisque le travail de p 1 u -  
sieurs années pour obtenir une franchise dans la ligue de hoc-

key Junior B de la Vallée de l'Outaouais sera anéanti. U ne  
fols obtenue, le club a participé aux activités pendant deux 
ans et puis l'on décide de se retirer.

Le Hockey Mineur de Thurso est reconnu comme une e x ­
cellente pépinière de Joueurs de hockey, puisqu'il a produit 
des Jeunes comme: William Bill Clément, Guy Lafleur, Luc 
Potvln, Richard Trottier, Maurice Baril et plusieurs autres.Au 
début de la présence saison, plusieurs joueurs prometteurs cm 
signé des contrats avec ces équipes de la ligue Junior A du 
Québec. D'autres ont eu des essais avec d'autres équipes, puis 
ils sont revenus pour diverses raisons.

Pour la saison 1970-1971, disons que les Lions de Thurso é -  
taient dans une période de reconstruction avec au moins deux 
gardiens, quatre bons Joueurs de défense et une ligne d’avant 
disponible, l'équipe se devait d'obtenir de bons Joueurs d ' a -  
vant locaux parmi les Joueurs de l'équipe Midget et de dhu- 
tres équipes du même calibre des municipalités environnai! -  
tes.

Thurso aurait peut-être eu une équipe moins forte que l'a  n 
dernier, mais avec l'expérience accumulée au cours des an­
nées, les Lions auraient eu une équipe bien représentative pour 
la v ille  de Thurso. Mais les directeurs des Lions de Thurso 
en ont ainsi décidé autrement en retirant leur franchise dans 
la ligue de hockey Junior B.

Une chose que l'on peut dire et écrire pour les prochaines 
années, est qu’il est certain que pour obtenir une nouvelle 
franchise dans le hockey Junior B, les personnes intéressées 
auront de la d ifficulté. Entre-temps, les amateurs de hoc -  
key de Thurso devront se contenter du hockey mineur et une 
ligue de vétérants.

ligue Commerciale de balle molle de Massoa
Le* Pompiers défont

Braieau Excel 14 *  13
en hull manches

Les Pompiers, champions des éléminatolres de la Ligue Commerciale de balle molle de M a s -  
son, ont remporté un cliamplonnat régional de la balle molle et le trophée Jules St-Amour, en rem­
portant une victoire serrée de 14-13 sur le Brazeau Excel, champions des éléminatolres de la L l g u e  
Commerciale Je balle molle d'Angers, jeudi soir dernier, lors d'une Joute à fin ir, disputée au ter­
rain de l'Ecole du Sacré-Coeur d’Angers, Pierre-Paul Séguin, Jacques Lanthler et Gilles Lanthleront 
dirigé l 'offensive des champions, les Pompiers en produisant un total de 11 points. Gilles Lanthler a 
produit quatre points avec un circuit, un double et un simple. Son frère Jacques Lanthler a fait pro­
duit trois points avec un circuit, un double et un simple, tandis que Pierre-Paul Séguin a fait pro­
duit trois points avec un double et deux simples. Claude Charlebois, as-artllleur a remporté la v ic ­
toire. Normand Brazeau, le lanceur perdant, a été le m eilleur frappeur du Brazeau Excel en pro­
duisant un total de quatre points avec un double et deux simples. Raymond Brazeau a frappé t r o i s  
simples pour les perdants. Un simple de Gilles Lanthler t l'avant, champ gauche, avec son f r è ­
re Jacques, installé au 3e but, a permis de briser une égalité de 13-13 pour donner une victoire de 
14-13 i la fin de la 8e manche.

Au début de la manche in itiale, le Brazeau Excel n'a pas réussi S compter, mais les Pompiers 
en ont profité pour prendre une avance de 1-0. Avec un Joueur de retiré, Pierre-Paul Séguin frap -  
pa un simple; Claude Lacelle fut retiré; Jacques Lanthler frappa un solide circuit au champ gaucne 
pour donner une avance de deux à zéro; Son frère Gilles Lanthler décida de l'im ite r en frappant le 
circuit le plus long au terrain de l'école Sacré-Coeur, en expédiant la balle par-dessus la 3e ran­
gée d'autos installés près de la clOture du champ droit et ainsi donner une avance de trois t zéro .

Au début de la 2e manche, le Brazeau Excel a réduit l'avance des Pompiers à trois t deux en  
comptant deux points: Gaétan Brazeau reçut un but sur balles; Daniel Charmand fut retiré; Rolland 
Lafrance frappa un long double; Roger Desjardins fut retiré au premier but; puis Gaétan Brazeau vola 
le marbre; Paul Lafrance fut gratifié d'un but sur balles; et Gilles Mongeon frappa un long simple ; 
Raymond Brazeau fut retiré. Les Pompiers n'ont rien fait que vaille  à la fin de la deuxième manche* 
ainsi que le Brazeau Excel au début de la troisième manche. Cependant à la fin de la manche, les 
Pompiers ont saisi une avance de cinq S deux: Paul Lanthler fut retiré; Plerre-Paul Séguin reçut u n 
but sur balles; Claude Lacelle frappa un solide deux buts pour faire compter Pierre-Paul Séguin; Jac­
ques Lanthler frappa un double pour faire compter Claude Lacelle; Gilles Lanthler et Maurice L a -  
haie furent retirés. Au début de la quatrième manche, le Brazeau Excel a nivelé le pointage c in q  
à cinq: Rolland Lafrance frappa un simple, mais tut retiré en tentant de se rendre au 2c but; Roger 
DesJardins fut retiré; Paul Lafrance frappa un simple; Gilles Mongeon reçut un but sur balles; P a u l  
Lafrance croisa le marbre sur une erreure du Joueur de 2e but; Raymond Brazeau frappa un simple ; 
Normand Brazeau frappa un simple pour faire compter Gilles Mongeon; puis Raymond Brazeau comp­
ta sur une erreure du 3e but; Pierre Gullbeault reçut un but sur balles et Gaétan Brazeau fut retiré. A 
la fin de la 4e manche, Les Pompiers ont saisi une avance de 11-5: Un Joueur de retiré; Romuald Bé- 
dard frappa un double; Claude Charlebois frappa un simple pour faire compter Romuald Bédard; Paul 
Lanthler frappa un double; Pierre-Paul Séguin frappa un simple bon pour un point; Claude Lacelle 
frappa un simple bon pour un point; Jacques Lanthler fut frappé par un mavuals lancer; Gilles Lan­
thler frappa un double bon pour deux points; Maurice Lahaie frappa une longue chandelle-sacrifice 
au champ centre pour un point. Benoit Parent eau frappa en relève, fut retiré sur des prises.

Au début de la 5e manche, le Brazeau Excel a réduit l ’avance des Pompiers 111-8 .Daniel Char­
ria nd a frappé une longue chandelle au champ droit, mais ce dernier a commis une erreure; Jac­
ques Beaudry frappa un simple; Roger DesJardins fut retiré; ainsi que Paul Lafrance; Gilles Mongeon 
hit gratifié d'un but sur balles; Raymond Brazeau frappa un simple bon pour deux points; Nor m and 
Brazeau frappa un simple pour faire compter Gilles Mongeon; Pierre Gullbeault fut retiré. A la fin  
de la 5e manche, les Pompiers ont saisi une avance de 13-6. Romuald Bédard reçut un but sur baP 
les; Claude Charlebois fut retiré; Paul Lanthler a reçu un but sur balles; Pierre Paul Séguin frappa 
un solide deux buts pour faire compter Romuald Bédard et Paul Lanthler; M ichel Gratton fut retiré ; 
Jacques Lanthler fut frappé par la balle du lanceur; et Gilles Lanthler fut retiré.

Au cours de la 6e manche, aucune des deux équipes n'a réussi â compter. A la 7e manche, les 
gros canons du Brazeau Excel ont bombardé les offrandes de Claude Charlebois pour niveler le poin­
tage 13-13; Roger Desjardins frappa un simple; Paul Lafrance un simple ainsi que Gilles Mongeonpla 
çant trois coureurs sur les sentiers; Raymond Brazeau fut retiré; Normand Brazeau frappa un double 
bon pour deux points; Pierre Gullbault un simple bon pour deux points; Gaétan Brazeau frappa un 
simple; puis, Daniel Chartrand frappa un simple pour faire compter Pierre Gullbeault et le point é- 
galisateur; lacques Beaudry et Roger Des jardins furent retirés. A la fin de la 7e manche, les P o m - 
piers n'ont fait rien que vaille .

Au début de la 8e manche, le Brazeau Excel fut retiré dans l'ordre, A la fin de la 8e, J a c ­
ques Lanthler frappa un simple, vola le 2e but et se rendit au 3e but sur une balle passée, puis croi­
sa le marbre sur le simple de son frère Gilles, pour briser une égaillée et donner une victoire de 14 
à 13 aux Pbmpiers, équipe championne de la Ligue Commerciale t Masson.

HONNEUR AUX CHAMPIONS ET FELICITATIONS POUR L'ESPRIT SPORTIF DE L ’EQUIPE BRA - 
ZEAU EXCEL, ET A L'ANNEE PROCHAINE.

SPORT EN VRAC...
PAR YVAN PATRY.

Les jeux sont faits, les Reds de Cincinnati, champions de la 
Ligue Nationale de baseball affronteront les Orioles de Bal - 
tim oré, champions de la ligue Américaine, lors de la série 
mondiale du baseball qui débutera samedi après-midi. En ef­
fet, la première Joute de la série quatre de sept débutera dès 
samedi après-midi alors les Orioles de Baltimore visiteront les 
Reds i  Cincinnati vers 12.45 hres p .m . La deuxième joute de 
cette série se disputera dimanche après-midi au même en­
droit. Puis, par la suite les deux équipes se transporteront à 
Baltimore, alors que se disputeront les 3e et 4e Joutes de la 
série, mardi et mercredi après-midi. Les deux équipes voya­
geront pendant la Journée de lundi. Si une 5e Joute devient 
nécessaire, elle se disputera t Baltimore Jeudi après -  m idi . 
Mais, si une 6e joute devient nécessaire, les deux équipes vo­
yageront toute la Journée de vendredi, pour disputer la Jou­
te vendredi après-midi à Cincinnati. Si une 7e et dernière 
Joute est requise, elle se disputera à nouveau à Cincinnati.

Après avoir favorisé les Pirates de Pittsburg la semaine der­
nière, et avec l'élim ination de ces derniers en trois Joutes par 
les Reds de C incinnati, je dois favoriser les Joueurs de la L i­
gue Nationale en 5 ou 6 parties. Mais 11 semble que les Orio­
les de Baltimore n'ont pas dit le dernier mot. L'an dernier Ils 
étalent favoris pour élim iner les Amazing Mets en quatre Jou­
tes, mais les Mets ayant engagé ou réclamé St-Christophe brs 
du repêchage universel, et ainsi remporté la série mondiale 
en quatre Joutes au grand désespoir des partisans des blrdles 
qui se disaient bye bye birdie.

Entre-temps, les Jeux sont faits par les experts . .  et vous ?

Octobre, mois de la chasse, la fin du baseball, début du 
basketball et également le début de la saison régulière delà 
ligue de hockey nationale dont le président Campbell est le  
grand manitou. En effet, dès demain soir (vendredi) i partir 
de 11.10 i la télévision de Radio-Canada, les amateurs pour­
ront assister a la première Joute du calendrier régulier, alors 
que les Kings de Los Angeles visiteront les Canucks de Van -  
couver. On sait que les Canucks de Vancouver est une nouvel 
le équipe de hockey qui a obtenue une franchise dans la ligue 
au début de 1970. Elle évoluera dans la section Est avec les 
Canadiens de Montréal, les Maple Leaf de Toronto, les Ran­
gers de New York, les Bruina de Boston, les Bisons de Buffalo, 
et 11 est & noter que les Bisons de Buffalo est également une 
nouvelle équipe qui a obtenue une franchise, Les amateurs 
pourront prendre note que les directeurs de la Ligue Nationale 
ont décidé de classer les Black Hawks de Chicago avec les é -  
qulpes de la section Ouest, et ce dans le but de renforcir le 
calibre de Jeux de la section. Autrement dit, on veut aider" 
les Hawks t avoir une chance de participer aux élémlnatoi -  
res. I l  gagne si souvent la Coupe Stanley, une fois tous les 20 
ans.

estimation grata!ta
I  f a

PLOMBERIE DELORME
Plemheele • CkewMege • Régaratlana .

C. DELORME -  M. LAVJGNE. PROPS.

340 PRINCIPALS -  BUCKINGHAM -  
H tjH u . Q U irm tl CQ. .

906-4300



Ligue de hockey Junior B de l'Outaouais
LE PRESIDENT TIIOM M Y LAWSON DEMISSIONNE. -  LES LIONS DE THURSO SE RE - 
TIRENT. -  LES CASTORS OUVRENT LEUR CAMP D'ENTRAINEMENT DIMANCHE A - 
PRES-MIDI.

La ligue de hockey Junior B de la Vallée de l'Outaouais tenait une importante as 
semblée des directeurs mardi soir dernier i l'aréna de H ull, sous la présidence de M . 
Thommy Lawson. Au cours de la réunion, plusieurs sujets importants ont étédlscutés.

Au cours de la réunion, le président, Thommy Lawson a informé les directeurs de 
la ligue qu'il n'avait pas l'intention de revenir comme président. Ayant obtenu un 
avancement dans le gouvernement fédéral, en plus de la préoccupation fam ilialeont 
été les principales raisons de sa démission. Plusieurs directeurs ont demandé s'il sh- 
gissait d’argent, il a répondu dans la négative. Il a été nommé à ce poste par les di­
recteurs de l'Association du Hockey du district d'Ottawa en 1966, alors que l'on avait 
décidé de former une ligue de hockey de caliore Junior B avec les équipes Bucking­
ham, Hawkesbury, et Arnprior, alors dans la ligue de hockey Centrale Junior A .

Aussi, lors de l'assemblée plusieurs noms ont été suggérés pour remplacer KJ . 
Thommy Lawson qui doit quitter son poste immédiatement à la prochaine assemblée 
alors que l'on aura choisi un nouveau président parmi les noms suivants: Bryan Linch, 
Loyld Laporte, Robert Labelle, Jean Cadicux et un autre nom que nous n'avons pu 
retenir. Il semble que les directeurs seraient en faveur de M . Jean Cadieux de Hull. 
Maintenant M . Lawson tentera d'approcher M . Cadieux et les autres i  savoir s ' i l s  
accepteraient la position. Les candidats seront présents lors d ’une prochaine assem - 
blée des directeurs.

Au cours de la même assemblée, M . Thommy Lawson a révélé qu'il avait reçu 
une lettre de la direction des Lions de Thurso, avisant la ligue que dû à l'état f i ­
nancier et le manque de joueurs, la direction des Lions de Thurso se voit dans lb b ll-  
gation de se retirer des cadres de la ligue pour la présente année. Les directeurs se 
sont dits vraiment déçus de cette décision.

Entre-temps, nous avons appris que cette décision avait été prise lors d'une ré­
union des directeurs de l'équipe par un vote de 10-1. Egalement, au cours de l ’assem 
blée, nous avons appris que l 'O .D .H .A . avait sous sa juridiction un total de 33 é- 
quipes de catégorie Junior B et que la C .A .H .A . et l 'O .D .H .A . avaient l'in ten tion  
de réduit le nombre d'équipes i 16 dans la catégorie Junior B. Les autres équipes de­
viendront des équipes de calibre C .

Présentement, les équipes de la ligue Junior B de l'Outaouais catégorie B s o n t  
Buckingham, Hawkesbury, Rockland, Gatineau, Ottawa 67, Raiders de Nepean,Arn­
prior, Renfrew et Perth, tandis que les équipes de la Citée de Hull au nombre de 5, 
les équipes de la Cité de Cornwall au nombre de 6, de la ligue du Saint-Laurent au 
nombre de 5 et de la ligue Rideau au nombre de 7 complètent les équipes catégo­
ries B.

Présentement, la ligue Junior B de l'Outaouais qui est la 2e en existance, est ce 
pendant la ligue la plus forte au point de vue calibre pour l 'O .D .H .A .

M . Lawson a également révélé au grand désappointement des directeurs qu'ils ne 
recevront aucune subvention de la C .A .H .A .,  puisque seule les équipes Junior A en 
recevront. Il a été révélé que lors des éléminatoires de la ligue, les équipes partici­
pantes doivent faire parvenir une partie des recettes i  la C .A .H .A . ,  sans recevoir un 
montant d'argent en compensation. Aussi, les directeurs ont décidé de ne pas parti -  
clpé aux éléminatoires de l 'O .D .H .A . de calibre Junior B. Cependant, avec réserve 
si une équipe gagnante le veut et le temps le permettant, elle pourra disputer les 
éléminatoires du district, si elle le désire.

Au cours de l'assemblée, les directeurs ont décidé de former une ligue a v e c  
une section avec lesquelles les neuf équipes existantes seront les participantes. 11 a 
été décidé que chacune des équipes disputera un calendrier de 32 Joutes, dont 16 à 
domicile et 16 i l'extérieur. Chaque équipe affrontera une équipe en 4 occasions, 2 
fois â domicile et deux fois â l'extérieur.

Les éléminatoires seront disputées comme suit: l'équipe en 5e position rencontre 
l'équipe en première; l'équipe en 2e rencontre l'équipe en 6e; l'équipe en 3e ren -  
contre l'équipe en 7e, tandis que l'équipe en 4e rencontre l'équipe en 8e. La 9e é- 
quipe est ainsi automatiquement éléminée.

Toutes les séries éléminatoires seront du meilleur de quatre joutes de sept. La 
saison régulière débutera le dimanche premier novembre pour se terminer le diman­
che 21 février 1971. Entre-temps, les équipes auront jusqu'au, lô janvier 1971 avant de 
se rendre â la lim ite de 18 Joueurs. Le président Thommy Lawson a avisé les dlrec -  
teurs qu'un calendrier sera complété pour le lundi 12 octobre. Deux officiels lors des 
joutes locales officieront durant la saison régulière, tandis que le nombre sera â trois 
pour les éléminatoires.

Entretemps-, nous profitons de l'occasion pour féliciter M . Lawson pour son ma­
gnifique travail accompli au cours des 4 ans au poste de président. I l  a été bien se­
condé en Mme Robertson de Arnprior comme statitienne qui a accompli une magni - 
flque travail, également.

LES CASTORS DE BUCKINGHAM OUVRIRONT LEUR CAMP D'ENTRAINEMENT , 
POUR LA SAISON 1970-1971, DES DIMANCHE APRES-MIDI A DEUX HEURES P.M . 
AVIS A TOUS LES JEUNES INTERESSES.

Parmis les directeurs de l'équipe mentionnée la semaine dernière, nous devons 
y ajouter les noms de M M . A l White, Raymond Delcourt, Bernard Chicoine, R o g e r  
Payette et Me Denis Montreuil.
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Toimii i i  licier
Les directeurs du Tournoi In­

ternational "Midget" de Drum- 
mondville nous informent que 
leur 7e tournoi annuel a u r a  
lieu du 5 au 14 février 19 7 1 
prochain, au Centre Civique de 
Drummondiville. L'an passé
plus de 43,000 personnes ont 
assistées i  cette compétition , 
qui comprenait 80 équipes .Cet 
te année, un maximum de 90 
équipes sera accepté.

Les frais d'inscriptions de 
$30 doivent parvenir en mê­
me temps que l ’inscription a -  
vant le samedi 28 novembre 
prochain. Les équipes seron t 
classées comme suit:
GROUPE AA -  pour villes ou
citées de 50,000 et plus de
population.
GROUPE A -  Pour villes et c i ­
tés entre 25,000 et 50,000. 
GROUPE B -  pour villes entre 
10,000 et 25,000.
GROUPE C -  pour les villes ou 
cités de 10,000 de population, 
et moins.

On peut obtenir des informa­
tions en s’adressant i  T o u r ­
noi International de H o c  k -  
ey "Midget" de Drummondvil- 
le  In c ., 158 rue Cocljbum, 
Drummondville, Québec.

KARATE 70

Par Gilbert Kingsbury.

Cette semaine j'aimerais d'abord vous annoncer que l'Eco­
le de Karate King de Buckingham tiendra probablement sa 
première compétition du club le 29 octobre.

En effet, un bon nombre de nos novices (ceinture Jaune et 
orange) nous sont maintenant revenus et seront très certaine­
ment en grande forme d 'ic i-là  . Je vous fournirai de p l u s  
amples renseignements i ce sujet la semaine prochaine.

Les parents et amis des Karate-Ka sont cordialement invi - 
tés i  venir assister S une session d'entraînenteut afin d ' e n ­
courager les leurs et moi Je profiterai de l'occasion pour vois 
rencontrer et faire plus amples connaissances avec vous, A 
très bientôt.

HISTOIRE DU KARATE- TOME II  

ORIGINES DU KARATE:

Si nous retraçons un peu l'histoire du Karaté, nous n o u s  
apercevons que cet art vient de l'Ile  OKINAWA, d'où la  
technique Japonaise appelée OKINAWA-TE (les mains d 'O ki­
nawa).

Cette science orientale débuta il y a 300 ans, lorsqu'un 
boudiste enseigna i  la dynastie chinoise et aux bouzes (moi­
nes bouddhistes) les pouvoirs de la concentration mentale et 
physique d'une méthode de défense S mains nues appelée 
KEMPO.

A cette époque, la science des bouddhistes consistait dans 
le salut de l'âme seulement, oubliant et affaiblissant leur é- 
tat physique. C'est alors que plusieurs fies dans la mer de Chi­
ne furent rassemblées en un seul royaume et on enleva les 
armes i la population pour en réduire ainsi toute agression , 
contre le royaume.

C'est alors que l'art de la défense i mains nues fit un pas 
énorme dans son enseignement.

La semaine prochaine, son évolution aux cours des siècles.

Boeuf ii vendre

Bouvillons nouirls è l'avoine.

Idéal pour congélateurs. Vendus à la demie ou à la tonne. 

Bon prix, appelai

MICHAEL CARRIERE 9 8 6 -2 2 4 4

PRENTICE
CHARGEUSE HYDRAULIQUE 

souple
Idéale pour tous travaux de manutention —  r r -  

matériaux de bâtiment, construction, -  'W .  
exploitation forestière, 

etc.

SOUPLESSE' D UR ABILITÉ- SÛRETÉ! ET HAB ILETÉ DE SURCROÎT!

R enseignem ents com plets  e t  dém onstration  sur demande.

, , , iu i i i i i ii i ii i ii i ii i ii" i" " " iiii i liW ]

MiHHiiniiimmimiiiiiiiiiiiiiiin

Les

' - H I *
21 pieds; câb le  h y d ra u liq u e  ro ­

b us te  en  a c ie r  à h a u te  résis­
tan ce , se d é ro u la n t à 17 pi. 

pou r d es cen d re  dan s les  
exc ava tio n s . P o rtée m a x i­

m a le  de 30 p i.: charg e  
m a x im a le  de  

36,000 Ib.

L f M I T i e

DIVISION D'EQUIPEMENT ^ ^  ^

12275,ch. Côte de Liesse, Dervol 760(Montféol) Qué 
 ______  Tsl.;(514) 636-9000,

S ta b ilité  m a x im a le  assurée  sur tous les 
te rra in s  p ar des s ta b ilis a te u rs  hyd au  
hpu es la rg e m e n t é ca rtés  A ucune  
a u tre  ch a rg eu se  ne peu t é g a le r  
V h ab ile té  d e  m an o e u vre  c o n ­
trô lée  de la P R E N T IC E , la 
q u a lité  de sa co n s tru c tio n , 
sa fa c ilité  de fonctio n  
n e m e n t e t d 'e n tre t ie n .
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L’assurance-sante: le temps est venu de demarrer
"Les spécialistes doivent relever le dé fi de la partic ipa tion , " c 'e s t ce que déclara it aujourd'hui 

M . Jean Bm nelle, d irecteur général du Centre des Dirigeants d in tre p rise .
Le LV> août dernier, le CDE rappelait l'itnportance , pour le  Québec, de concevoir un r é g i ­

me >d'assurance-santé qui conc ilie  le contrôle de l'E ta t avec le m aintient d'une liberté  rée lle ,n ia is  
forcément encadrée, d'une profession m édicale fortement invitée par ailleurs a hâter son adapta - 
tion aux exigences nouvelles de \on rôle communautaire.

Devant 1 "évolution de la situation, le (IDE m ain tien t ses positions antérieures tout en faisant va­
lo ir les points lUivatUs:

1. Le CDE apprécie la souplesse manifestée par le gouvernement a fin  de permettre la recherche 
d'un terrain d'entente avec les médecins spécialistes. En permettant le contrôle de l'acte  m é ­
dical par la profession et en se montrant disposé S introduire plus de fle x ib il ité  dans la lo i,  au 
chapitre du désengagement en pa rticu lie r, le gouvernement a démontré c la irem ent sonespritde 
conc ilia tion  tout en maintenant fermement sa volonté d'instaurer au Québec un régime public 
et universel de soins médicaux. Plus précisément, le CDE se ré jou it de ce que le gouverne - 
ment accepte de respecter l 'autorité et la liberté de la profession, sans renoncer à exercer sur 
elle la surveillance et les contrôles nécessaires. A insi m od ifié , le projet comporte, selon le C . 
D .E ., les garanties suffisantes pour permettre aux médecins de s'y ra llie r. On do it m a in te ­
nant donner priorité i la mise en oeuvre du régime d'assurance-maladie. L'heure n'est p l u s  
aux discussions sur l'opportunité d'instaurer au Québec un système public de soins m édicaux. Un 
dé la i inutilem ent long a déjà séparé sanction et app lication de la Loi. L'échéance du 1er no ­
vembre devrait permettre de franchir les derniers obstacles qui s'opposent encore à la m ise en 
vigueur du régim e.

2. Au sujet de la rémunération, le CDE estime que rien , sinon les droits acquis, ne peut Justifier 
les spécialistes de rechercher ce qui apparatt de l'ex té rieu r comme un tra item ent p riv ilég ié  . 
Pourquoi le régime accepté par les om nlpraticiens et plusieurs autres organismes médicaux ne 
co n v ie nd ra it- il pas, dans ses principes, aux spécialistes? Le niveau élevé des revenus des mé­
decins est actuellem ent pour une bonne part le fru it d'une rareté créée par le contingentem ent, 
voulu ou trop longtemps to lé ré , de la profession. Les revenus des médecins devraient t e n d r e  
à se fixe r, S qua lifica tion  et à compétence égales, sur ceux des autres professions, quitte  à 
ce qu'un régime transitoire soit aménagé pour quelques années et en tenant com pte, ce qui est 
une stricte exigence de justice trop souvent oubliée, de la charge de trava il particu lièrem ent 
lourde i laquelle nombre de médecins sont astreints. La parité des salaires avec l'O n ta rio , que 
revendiquent les médecins du Québec, ne peut en aucun cas leur être accordée: en vertu de 
quoi donnerait-on aux médecins une parité que l'on  s'est appliquée, dans le passé, J refuser 
systématiquement aux po lic iers, aux professeurs et aux autres travailleurs? Le CDE cra int de 
plus qu'en accordant aux médecins des rémunérations disproportionnées, le gouvernement n e 
déclenche une spirale de revendications salariales de la part des membres des autres professions, 
surtout ceux qui oeuvrent dans les secteurs public et pa ra -pub lic , qui se sentiront alors jus te ­
ment alors lésés. Le gouvernement se p lacera it dans une situation impossible pour défendre la 
politique salariale q u 'il a déjà imposée d iffic ile m e n t i certains secteurs. Il est i  craindre que 
la régie de la Jungle ne reprenne son dro it dans ces conditions. Ce qui souligne l'im portance de 
situer la question de l 'assurance-maladie dans l'ensemble des ac tiv ités  socio-économiques du 
Québec, plutôt que de l'iso le r au niveau o il les spécialistes semblent voulo ir le m ain ten ir.

D I S Q U E S pa r  R I char  d Y a n k

\ux  objectifs partie ls, i l  est temps, au Québec, de substituer les notions de p roductiv ité , 
gageaient social, d'adaptation au changement, le grand défi des années '70. La médecine

d'en-
-  -    . . .  — -lé d e c in e cons

titue un exemple frappant d'une profession qui doit s'adapter rapidement et peut-être doulou - 
reusement aux exigences nouvelles de sa dimension sociale. Plutôt que de chercher i s' enfer - 
mer i l 'in té r ie u r des garanties rigides et peut-être faussement rassurantes des textes de lo i 
pour protéger ce qu 'ils  considèrent comme l'essentie l, les spécialistes devraient contribuer à 
éd ifie r „les structures de partic ipation qui S tous les niveaux leur permettront de d é fin ir dans la 
pratique quotidienne, avec les autres partenaires de la santé, les modalités concrètes de l'e xe r­
cice de leur profession et d'en ajuster harmonieusement l'é vo lu tio n  aux exigences de la vie  con­
tem poraine.

CLUB DE CURLING
La première assemblée du 

club de cu rling  de Buckingham 
eut lieu la sem aine dernière , 
présidée par son nouveau pré - 
sideut, G illes Landry - l ' o u ­
verture o ff ic ie lle  aura lieu le

21 novembre 1970.
Une Inv ita tion  est lancée aux 

jeunes de 17 à 21 ans, qui pour­
ront "se Joindre au club loca l à 
une cotisation m o itié  prix  dans 
le but d'encourager les jeunes,

S

a

*

REMBOURRAGE
Réporations de tous genres sur chaises 

recouvertes, mobiliers de selon, e tc ... 

Estimation gratuite

Tel.: 986-3964
Matériel disponible (cuirette, foam) 

pour ceux qui veulent réparer eux-même leurs meubles

tV,
A
ï
%

Fermierie EMILE CMRETTE & FILS Liée
?•’ 116 Sf-Joseph — Buckingham

Dépositaire C -l-L  et des Tapis O Z ITE

i faire partie du club de cur­
ling  loca l -  bien entendu c es 
nouveaux membres auront dro it 
à tous les privilèges du club , 
11 est donc demandé i tous les 
jeunes (mâles) âgés de 17 S 21 
ans qui seraient désireux d’ y 
en faire partie  -  de bien vou - 
lo ir communiquer avec u n e  
des personnes mentionnées c i­
ts esso us.

G illes Landry - Roland Fau - 
velle - R .T , Kenny - H e n r i  
Matte -  R J . Phillips - L y a 1 
Sicard -  G. V . Serwood - M .R . 
Daout -  John Daugherty -  M ur- 
dock La force - Gerry Moore - 
A .E . Fournier.

La glace sera disponible pour 
la semaine du 16 novembre 19- 
70, et durant cette semaine , 
ces Joueurs d 'expérience pou r­
ront donner des leçons â tous 
les nouveaux niembrea.

L 'in v ita tio n  s'étend aussi à 
toutes personnes majeures qui 
désireraient faire partie du 
club de curling  de Bucking -  
ham , de bien vouloir s'adres - 
ser aux personnes déjtf men - 
tionnées, la cotisation est m i­
nim e.

TEL.: 986-2393

B outique M a r ie -lo u  Enrg.
118 CHURCH, BUCKINGHAM

Vcute 1er anniversaire 
<e 9 ai 31 octobre

20%  de rabais 
sur foute la marchandise

»#m
FILLES D’ ISABELLE

D I M A N C H E ,  11 O C T O B R E  

8.00 P.M.

SALLE DES CHEVALIERS  

DE COLOMB

1 S p a r t ie s  ré g . à $ 5 .0 0
5 parties spec à $10.00

2 parties "  "  $25.00
1 partis "  "  $50.00

fflffllBUir JREK ELLIOTT
BULL DURHAM SACKS RAILROAD TRACKS

On discute assez régulièrement de nos Jours sur l'a ve n ir de
la  musique fo lk lo rique . Chez-nous la renommée générale de 
G illes V igneault et de Gordon L lghtfoot fa it preuve d ’ un 
certain marché fo lk lo rique , mais ce qui semble encore plus 
remarquable est la quantité croissante de jeunes folkloristes , 
entre autres Robert Charlebois et Bruce Cockburn, siégeant au 
prem ier plan de la scène m usicale.

De telles discussions se retrouvent également en 1950 lo rs­
que l'im m p o rte l "Woody G urhrie ", pfcre de la musique fo lk - 
torique am éricaine, répondait i ceux qui supportaient que la 
musique fo lklorique perdait de sa popularité: " . . .  tant que le 
peuple sera en vogue, la chanson fo lk lo rique sera en vogue. "

"Les francophones, avec ses G illes V igneault, possèdent un 
folkorique genre connu depuis les 1930 aux Etats-Unis, mais 
peu évident chez les canadiens anglophones. De nos jours,on 
retrouve ce genre chez Bob Dylan et A rlo Guthrie ( f ils  d e 
Woody Guthrie) et surtout chez "Ram blin" Jack E ll io t t " ,  re­
connu comme le lien  entre Woody Guthrie et Bob Dylan. On 
tentera de qua lifie r ce genre de fo lk lo ris te , si d if f ic i le  que 
cela soit, au cours Je cet a rt ic le .

En opposition $ ces derniers, mais toujours dans le d o m a i­
ne fo lk lo rique , on retrouve "Gordon L lgh tfoo t" et "S,on and 
Garfunkel" ainsi que plusieurs autres. Une incomparable p e r­
fection de voix et de musique rend ces derniers acceptables , 
nettement folkloristes par la source de leur sujet. On peut tou 
Jours retrouver chez Gordon Llghtfoot les racines canadienne s 
parmi lesquelles i l  tire  sa musique et ses compositions; de 
même que "Simon and G arfunkel" sont inséparables du m il l  - 
eu c itad in  qu'est New York. Ce qu i distingue ce dernier type, 
est une certaine im personnalité, une tendance i la général! - 
sation qui veut nier l'é lém en t personnel de l'in te rp rè te .

Mais revenons i "Ramblin* Jack E llio t t"  ainsi q u 'î  son der­
nier disque; "Bull Durham Sacks and Railroad Tracks . Tout 
comme bu disque de G illes Vigneault n'a de vraie valeur qu h 
prés avoir assisté i  un Je ses spectacles, ce disque de Ram - 
b l ln ' Jack E llio tt ne sera apprécié que par ceux qui ont con - 
nu l'in o u b lia b le  expérience d'être en présence d'un personna­
ge si unique doué d'un a ttra it si universel. Ce qui distingue 
un te l fo lkloriste est une personnalité capable d 'être d ifféren­
te de tout autre, mais aussi capable d'amasser et Je refléter 
ce q u 'il y a de plus pa rticu lie r chez les sujets de chansons , 
chex les personnages de ses contes.

Q uo iqu 'il n'est pas com positeur, et que sur ce disque i 1 
interprète des chansons bien connues, seul Ram blin, J a c .k  
E llio tt peut com plètem ent transformer des chansons comme 
"G irl from the North C ountry" de Dylan et "Reason to Belie - 
ve " de T im  Hardin pour leuz donner son sens et son o r ig in a li­
té . I l  ne possède n i la vo ix d'un Gordon Light foot n i les ta­
lents musicaux d'un Paul S im on, mais 11 possède une s im p li -  
c ité  de style qui nous laisse accepter R a m b lin 'Jack E llio tt , 
pour ce q u 'il est. Son ipouvoir de transmettre ses senti 
ments les plus profonds rend son Interprétation de "Don't t h l *  
tw ice " de Bob Dylan une expérience que chacun peut rendre 
très personnelle.

Si vous recherchez un disque pour ses qualités musicales , 
n'achetez pas c e lu i-c i,  mais si vous êtes amateurs de musi -  
que fo lk lo rique, avec toutes ses nuances et sa variété de sty - 
les, vous n'en trouverez pas de m e ille u r.

Angers

Buckingham
Masson

Hë^ M H U IK  À CHAUFFAGE 
--to  Coopérative Fédérée 

Joer: 6-3750
LÉO COUTURE, vendeur 

986-2642
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IIS A M *  
CIA

T o u t e s  l es  a n n o n c e s  c l a s s é e s

s o n t  p a y a b l e s  a m t  p u b l .  e '  o n

•  Cheque ln e e r t le n : II .O e  pour 10 m ole. -  .0 7 *  du mol add itionne l. Annonce 
evec  c e d re : | l .$ 0 . T o u le e  lee  p e llle e  annonce* eonl peyeblee à l'avan ce .

•  Pour ueege de noire C oaler P oate l ou da noire téléphone: .$ 0 * de plue.

•  C O R R E C T IO N : Lee  erreur* eeroni promptement c o rrig é e *. Toutefoâe, on 
doll lee  e lg n e le r event In eeconde inaertlon , e lnon, noue ne eew lone a c ­
corder une nouvelle  In eertion  ( r e lu it * .

•  H E U R E  D E  T O M B E E : Tou la  nouvelle  eruionce reçue I  noe bureeum event 
m idi le  m ardi eere  Ineérée dene le Journal de Jeudi.. I l  en eet de même pour 
le *  a n n u la tio n *.

Malien à vendre

Chalet à vendre, rivière La 
Blanche; Eau et é le c tric ité  
Meublé: $2,000.00. T é l.;986 - 
3808. (-1-Jac.)

Maison 4 ch. h coucher à ven­
dre ou à louer. Garage et sa l­
le  de jeux. Possibilité de bu­
reau à l'avant. Libre, 1er déc , 
T é l. :  9811-2888. (24-1-8)

On demande

Dame de ménage demande ou­
vrage S la journée,dans Buck­
ingham. Appeler après 4 hres 
986-5151. (1-8-15)

REPRESENTANTS demandés, remè­
des naturels, tisanes, comprimés, 
capsules, liquides, onguents, etc. 
Travail agréable. Commission inté­
ressante. Catalogue pour rensei­
gner la clientèle. Si vous êtes in­

téressé en ce domaine et possédez 
une automobile, téléphonez Clau­
de Lavoie, 663-5002. • ,

A ffilage  de scie à main et c i r ­
cu la ire , etc. 13(1 Churchill 
T é l. :  98H-2411. (24-1-8)

Vous désirez une salle pour ré ­
ception ou soirées de tous gen­
re située à Masson. Pour de 
plus amples renseignements , 
té l.  98G-2888 ou 986-5377. 
(17-24-1-8)

Dit iidrer

A vendre: Tente-rou lo tte  12' 
par 12': $650.00 - T é l. 986- 
5152. (24-1^8)

A vendre: Voiture Ford 6 6 .Ca­
m ion Dodge 54, \ tonne. T e l , 
986-5260. ( ) ’

A vendre: Poêle électrique Wes 
tinghouse avec horloge automa 
tique - $150.00. Réfrigérateur 
13 p l. eu "Frigidaire" i  dégi -  
vrage automatique -  $150.00 . 
Tous deux comme neufs. Doit 
vendre pour cause de déména -  
gement. 986-8576 après 6 p jn . 
(1 - J .A .C .)

General Camper sur c a m i o n  
Mercury i  roues doubles, cou­
che 4 personnes, poêle, frigi -  
dalre, fournaise, eau chaude 
dôuche, toilette, lavabeau, 2 
réservoirs t  gaz propane, élec­
tric ité . Demande $2,500.00 . 
Théo Raby, 421 Principale, 
Buckingham. T é l.:  986-3227 . 
(8)

A vendre: Patins fille tte ,po in ­
ture 12. Patins garçons, poln -  
turc 2. $3.00 la paire. Achê - 
t era is piano en bon état. T é l. 
986-5204, après 4 heures. (8)

Chevrolet 1964, 2 portes, 6 cy­
lindres, transmission standard . 
Prix: $200.00. T é l.986-2994 .
m ____________________

Ferme à vendre: Angers, de 
140 arpents, 35 vaches à la it, 
15 taures. Lait vendu 1 b o n  
prix. T é l. 986-2994. (8)

A vendre: Réservoir â l a i t  
Dairy-Cool, capacité 45 bidons 
4000 lbs. Té l. 766-2332. (8)

« a m M N M M tM N M M f

Logi», maison, chambre 
à louer

Logis à louer, 5 appartements,
115 rue C hurch ill, T é l. 986- 
3236. (8)

Logis à louer au 839 Georges, 
2 chambres a coucher, systè­
me de chauffage, très propre . 
T é l. :  986-3085 - $75.00 par 
mois. Cuisine, salon, salle de 
b a in .(24 - I .A .C .)

Chambre pour f ille s . Poêle,fri­
g ida ire , té lév is ion , chambre 
de bain com plète. Entrée p r i ­
vée. T é l.: 986-6224. (1...........

A louer: Maison d'un étage pour 
une ou deux personnes. T é l. 
986-2546. (8)

‘

Logis à louer, pour un couple .,  
1 chambre i  coucher, salon ,.  
cuisine, chambre de bain au 
complet. 972 Georges. T é l. 
986-3119. (8-15)

Logement à louer à Masson: 2 
chambres à coucher, salon , 
cuisine, chambre de b a i n ,  
chauffé. T é l. 986 -  3464.(8)

Maison de campagne i  louer : 
T é l. 986 - 2574. (8)

Logis neuf à louer; 5 pièces; 
chauffé et fournie en eau chau­
de. T é l. 986-3217. (8)

Logis chauffé 4 louer, très pro­
ire, pour un couple. Libre le  
er novembre, avec garage. 

T é l.:  986-5659. (8)
r,

Logis à louer, coin St-Charles 
et St-Joseph, dans un haut 
complet. Libre le 1er novem­
bre. T é l. 986-3797. (8-15)

Maisonnette i  louer, 4e C o n ­
cession. 1 chambre 4 coucher , 
grand parterre. T é l.986-2528 .
( 8)

O  C  Atelier de réparations 
de motos-neige

Vente et service auto-neige YAMAHA 

OUVERTURE D'UN NOUVEL ATELIER

Réparations et pièces 
pour tous genres de moto-neige

Ouvrage garanti.

A p p elez

986-5103 DU LUNDI AU SAMEDI DE 9 a.m. à

223 rue Maclqren«-est, Buckingham!

Bingo
TOUS LES 

LUNDIS SOIR 
A 8 HRES

au sous-sol de  

l ’ég lise de Masson

15 PARTIES RÉG $10.00 
5 PARTIES SPÉC. $15.00

GROS LOTS:
54 nos...................... $1950.00

! 51 nos.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . $900.001

PARTIE MOITIÉ/MOITIÉ 
PARTIE GRATUITE: $10.00

AVON
recherche représentante pour 
les réglons de Buckingham et 
de Masson..,
Madame, voici votre chance 
de vous faire des revenus subs­
tantiels Intéressants... .

APPELEZ:
M M E L . FUOCO 
C .P . 6
PTE. -GATINEAU  
TEL. : 777*7806

"Opportunité
d’affaires"

FRANCHISE DE DISTINCTION. 

DISTRIBUTION D'ARTICLES 

ESSENTIELS. DE $150.00 à 

$300.00 PAR MOIS. PAS DE 

VENTE OU SOLLICITATION . 

QUELQUES HEURES PAR SE­

MAINE. CAPITAL REQUIS. 

DONNER RESUME EXPERIENCE 

ET REFERENCES. "

C .P . 30, BUCKINGHAM.

Papineauville 

Lumber Liée
P A P I N E A U V I L L E  

Q U E B E C  

La c o u r  à bo l »

la p l u s  c o m p l e t e  

de la r e g i o n "

427-6264

Ou  v o u s  o b t e n e z

m i e u x  en

p a y a n t  m o i n s ’

M a t é r i a u x  de  

cons t  r u c t i o n  

g u i n e a  il le r  ie e t  o u t i l s

Province de Québec 
Comté Papineau

La Commission Scolaire 
Régionale Papineau

APPEL D'OFFRES

DEBLAIEMENT ET ENLEVEMENT DE LA NEIGE

Le soussigné. Assistant secrétaire-trésorier recevra jusqu'à 
15 hres, vendredi le 16 octobre 1970, au bureau de la com ­
mission, Blvd. des Jeunes t  Buckingham, des soumissions 
scellées intitulées "Déblaiement ét enlèvement de la neige" 
sur les voies d'accès, espaces de stationnement et débarca - 
dères d'écoliers 4 l'école polyvalente â Buckingham. Les 
soumissions devront être accompagnées d'un chèque v i s é  
pour une somme au moins égale 4 lO°lo du montant delà sou­
mission. Ledit chèque, tiré sur une Banque 4 charte ou une 
Caisse Populaire Desjardins, devra être fait 4 l'ordre de la 
Commission Scolaire Régionale Papineau.

Les soumissionnaires devront préparer leurs soumissions sur 
le bordereau spécialement fourni à cet effet par la corn - 
mission et être déposée dans l'enveloppe fournie 1 cette fin 
par la commission.

Les devis et autres documents pourront être obtenus entr e 
9 hres et 17 hres au bureau de la commission 4 partir de ven­
dredi le  9 octobre 1970.

Lesdites soumissions seront ouvertes en public au lieu, a 
l'heure et à la date mentionnée au paragraphe I .

La commission n'acceptera pas nécessairement ni la plus 
basse ni aucune des soumissions.

Donné 4 Buckingham ce 5tème jour d'octobre 1970.

Médard Larente,
Assistant,
Secrétaire -  T  résor 1er,

M . R. Lasalle est 1'organ! - 
sateur dans notre région du M o­
de d'Epargne sur le Salaire pour 
la campagne annuelle des O- 
b ligatlons d'Epargne du Cana - 
da qui se tien t du 5 octobre au 
13 novembre prochain. L ' a n  
dernier dans cette région, 48 
compagnies ont partic ipé au 
Mode d'Epargne sur le S a 1 a i -  
re pour un to ta l de 3 ,8 7 7 sous­
criptions ind iv idue lles, ce qu 1 
représente un ch iffre  record Je 
$2 ,056,000. M . Lasalle est un 
des 26 organisateurs du Mo - 
de d ’Epargne sur le  Salaire qui 
visiteront les employeurs du 
Québec au cours des prochai -  
nés semaines.

1ère étape d’ue  
vaste campagne 

fiefeneatiea 
sar la lai 

de l’aide seciale
La première étape d'u ne 

importante campagne d'Infor - 
mation visant 4 expliquer tou s 
les aspects de la Loi de 1' aide 
sociale à la population ser a 
lancée demain, m ard i, 22 
septembre, en prévision de 
l'entrée en vigueur de cette 
mesure législative le 1er no­
vembre.

Le ministre d'Etat à la Fa­
m ille  et au Bien-être social,M. 
Gérald Harvey, entreprend en 
effet, 4 compter de demain,u- 
ne tournée d information qui le 
conduira dans les dix grande $ 
régions du Québec. Les pre -  
mières visitées seront les ré­
glons éloignées.

Afin de pouvoir répondre au 
plus grand nombre de q u e s ­
tions que se pose la population 
le ministre d'Etat sera accom -  
pagné de fonctionnaires dans 
les différents endroits qu'il v i ­
sitera.

La tournée de M . Harvey sb- 
dresse 4 différents publics,dont 
le plus directement intéressé , 
celui des Bénéficiaires de la 
Loi de l'aide sociale. Des as­
semblées publiques d lnforma- 
tion seront tenues à leur ln -  
tention, à celle de la popula­
tion en général en même temps 
qu'4 celle de tous les autres 
Intéressés, que ce soit des tra­
vailleurs sociaux, des représen 
tants d'agences de bien - être • 
etc.

D e  plus, le ministre d’E t a t  
profitera de sa tournée pou t 
dialoguer également avec le 
personnel des différents bu  • 
reaux locaux ou régionaux s i­
tués dans les municipalités qu' 
11 visitera.

Les divers média d’informa­
tion parlée et écrite seront & 
videmment invités â suivre les 
échanges d'opinions qui m a r- 
queront cette tournée d'Infor -  
mation.

Les autres étapes de la cam­
pagne d'information sur la Loi 
de l'aide sociale seront divul­
guées ag fur et 1 mesure qu t i ­
les se dérouleront.
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o
Jean MERMOZ 

Antoine de SAINT-EXUPÉRY

JEAN MERMOZ.né en 1901 dis­
parut en 1930 dam l 'Atlantique 
Sud au cours de sa 24e traver - 
sée entre Dakar et le Brésil.

Dans une page magistrale de 
Terre des Hommes, Salnt-E x - 
upery a bien mis en lumière 
l'action de "son camaradeMer 
m oz".

Participant i la fondation de 
la ligne Casablanca-Dakar, à 
travers le Sahara insou ml?, u - 
ne panne le laissa quinze jours 
aux mains des Maures sans en­
tamer en rien son moral et sa 
persévérance.

Pour la ligne d ' Amérique 
i l  fut chargé d'étudier le tron­
çon Buenos Aires -  Santiago,et 
"après un pont sur le Sahara , 
de bâtir un pont au-dessus des 
Andes": des crêtes s'élevant à 
7,000 mètres quand les avions 
plafonnaient i  5,200.

Dès lors, le courrier pou - 
va it être transporté en quatre 
Jours de Toulouse i  Buenos A i­
res: "Mermoz avait défri - 
ché les sables, la montagne, la 
nuit et la m e r . . . "

ANTOINE DE SAINT-EXUPERY 
né en 1900, entra i 24ans chez 
Latécoêre. Successivement mé 
canicien, pilote de ligne en - 
tre Toulouse et Dakar, puis 
chef d'aéroplace i  Cap Juby , 
au bord du désert, i l  organisa , 
en 1929, la filia le  de la Com ­
pagnie S. Buenos Aires.

Quand l 'Aéropostale diïparut 
en 1931, St-Exupery se consa - 
era au journalisme de reporta - 
ge et à des tentatives de grand 
raids internationaux.

Courrier Sud (1928), Vol de 
nuit (1931), Terre des Hommes 
(1939) sont donc le bilan d'une 
très riche expérience. 11 cher­
che i y définir un nouvel hu - 
manisme, une nouvelle com­
munion avec les élres et l e s  
choses: exaltation de 1' action, 
sens de la responsabilité, va­
leur du travail d'équipe, fra - 
ternité et solidarité.

Après avoir passé les prem i­
ères années d’occupation en A- 
mérique i  écrire Pilote de gu­
erre (1942) et le Petit Prince en 
(1943), i l  rejoignit les A lliés 
en Afrique du Nord et trouva la 
mort le 31 ju ille t 1944 au-des­
sus des Alpes françaises.

Témoin et acteur de son é - 
poque, St-Exupéry a rêvé, ré ­
alisé et exprimé un idéal d* a- 
venture héroïque oil l'homme 
trouve ces ressorts d’une exal - 
tante vie morale: l'action, le  
danger partagé dans des a m iti­
és viriles, la fidélité à l 'a c ­
complissement de la mission.

Ne circulez pas en fo rlt la nuit 
avec n’importe qeelle lampe

La lo i de la conservation de la faune et les nouveaux rè­
glements de chasse et de pêche, en vigueur depuis le 15 Juki 
dernier, sont beaucoup plus sévères que les anciennes lois.

Comme la saison de chasse est commencée, les contreve - 
nants s'exposent a des surprises fort désagréables pour leurs 
infractions.

La lo i interdit notamment la chasse au gros gibier (orignal, 
caribou, chevreuil) pendant la nuit, c'est-à-dire entre la de ­
mi-heure qui suit le coucher du soleil et la demi-heure qui 
précède son lever.

Même si elle ne chasse pas, une personne est présumée a- 
volr chassé et passible d'une amende minimum de $300. pour 
la première infraction, sans compter que son arme peut ê t re  
saisie et même confisquée par le tribunal, par le seul fait de 
s'être promenée en forêt fréquentée par le gros gibier, en 
possession d'une arme à feu et de tout appareil destiné à pro­
jeter un faisceau lumineux.

Il existe des sortes de lampes qui ne projettent aucun fais­
ceau lumineux, spécialement conçues pour circuler en forêt 
la nuit. Ce sont ces lampes, dites de radiation, que les chas­
seurs, les promeneurs solitaires et les amateurs de rêverie no c 
turne doivent utiliser s'ils ne veulent pas être présumés d ' i n ­
fraction i  la lo i. S'éclairer d'une simple lampe de poche ou 
de toute autre lampe à faisceau lumineux, en se protégeant 
d'une arme i  feu, expose donc le contrevenant à une surpri­
se qui pourra être la plus désagréable de sa vie , car la nou - 
velle lo i de la conservation de la faune est Kune des plus sé­
vères en Amérique du Nord.

|TGolden Eagle Fuel O ill
Servi ce

MILE A POELE A IC I! POU

24 hres.

HUILE A CHAUFFAGE

m -S 2 7 2

d&bm and S . S lafteu 'i 

 idgent_

INSTALLATION GRATUITE

CHAUFFE-EAU 
A L’ HUILE 
A LOUER 

$2.99 par mois

114 MecLeren Est, 
Buck Ingham, Q ui.

BUCKINGHAM
En semaine : REPRESENTATIONS :

7.00 P.M. : FRISSONS GARANTI S
9.00 P.M. : FANTOME DE BARBE NOIRE

AD ULTES:  SI . 25Admission : ENFANTS <12 en,A 75*

BARBE NOIR DANS SON AVENTURE LA PLUS 
HILARANTE DEPUIS DEUX CENTS ANS !!

?
■ m  ♦ # ,IE v  

FANTOME 
DE BARBE 

NOIRE
SUZANNE

FLESH ETTE
DEANPETER

USTINOV JONES
SAMEDI : SPECIAL A 1.00 P.M. : ADMISSION ENFANTS : 50* ADULTES $1.00 

LIQUEURS DOUCES GRATUITES en présentant cette annonce
Crec/ev««fé du BU L LE T IN  DE BUCKINGHAM INC
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